
Nouvelles du j our
Actions locales en Artois, SUP l'Aisne

ei en Champagne.
D'assez vils engagements locaux sonl si-

gnalés par les derniers 'bulletins. Les An-
glais annoncent qu 'ils ont progressé des
dtux côtés de la roule Arras-Ûouai el qu'ils
ont rqwussé une attaque au nord-ouest de
Saint-Quentin. Les Français signalent que
îles contre-attaques allemandes ont échoué
nu sud de l'Oise , à la lisière occidentale de
!.i forêt de Sainl-<robain, dans le secteur
dc Reims et au nord-ouest d'Aubérive. Ils
«it eux-mêmes attaqué au nord de l'Aisne,
cuire Craonne ol Cerny, et ù. l'est de Reims,
dons le secteur de Moronvilliers, et ont réa-
lisé des progrès.

I.*s Allemands -l i  ,-:* ,r qu'une p&ussét an-
glaise, au sud de la Scanpe, a été tenue en
«hec et qu'ils ont repris du terrain sur la
crête du Chemin des Dames, au nord de
l'Aisne.

Aux dernières nouvelles , lc feu de l'artil-
lerie française était çn croissance le long
de l'Aisne et en Champagne,

Un député républicain de gauche, M. La-
zare Weiller, qui rtipréscnte la Charente à
h Chambre française, a fait, en Suisse, un
voyage d'études, au cours du<juel il a en-

i \«ïé au Temps des articles fort bienveil-
IW* pour notre pays, montrant combien
I nos 'toutes autorités se meuvent avec habi-
l 'Mé au milieu des embûches dont notre ter-
* .'foire neutre se trouve semé.

Centré ii Paris, M. Lazare "Weiller a écrit
aa Journal des Débats un «article où , se
plaçant au seul point de vue de la politique
internationale, il démontre la grande faute
que la France a commise eu rompant les
i dations diplomatiques avec le Vatican. 11
a pu juger, dit-il , de l'importance du fac-
leur qu'est la puissance de l'Eglise romaine
et de la Papauté. Il invite, d'une façon pres-
sante , son gouvernement à envoyer, un re-
présentant auprès du Vatican , et il résout
d'une façon excellente l'objection qu'on en-
tend formuler quelquefois à propos de l'Ita-
lie. Il est regrettable que la France ait
rompu aveu: le Saint-Siège , mais, mainte-
nant que c'est fait , on indisposerait l'Italie,
iiit-cm. en revenant en arrière. Point dû lout,
répond M. Lazare Weiller ; la Prusse, en
envoyant ¦un ministre au Vatican, quand elle
était " liée par ia Triplice, ai'a causé aucun
f-mbrage au Quirinal, et l'Angleterre, qui

li  l'ait de mème depuis l'ouverture de la
perre, n'a pas pain avoir froissé le scnli-
Mtt italien.

• »
Lc grand romancier Wells a écrit , dans

î? Times, un article pour suggérer d'idée de
néer, .sur le territoire du Royaume-Uni,
des « Sociétés républicaines » qui , tout en
gardant leur loyalisme à l'égard de la cou-
tonne , démontreraient, aux yeux des répu-
bliques alliées, que lc caractère démocrati-
que est-ii la base des institutions anglaises.

Voilà une Initiative que George V ne trou-
vera pis fort gracieuse et que les Alliés ju -
geront parfaitement inutile. Elle est, sans
doute, née de la crainte de voir le vent po-
pulaire déraciner toutes les monarchies de
l'Europe". Mais la proposition dc M. Wells
irait à fin contraire de ses bonnes 'inten-
tions. Fonder de* sociétés républicaines
pour consolider la monarchie, c'est un dan-
gereux paradoxe. Lc Times lui-même s'esl
tmpressc de démentir son brillant collabo-
rateur. '¦¦ -

'• ••» "
Certains interventionnistes italiens com-

mencent â montrer le bout de l'oreille. Un
¦le leurs ' organes de -Milan appelle la révo-
lution russe « la première grande victoin
remportée par ceux qui ont voulu et imposi
la guerre pour arriver à la révolution ».

On pensait, jusqu'ici , ainsi que lc font re-
marquer les journaux catholiques , qu'ils
avaient voulu la guerre « pour la défense
<lu droit et dc la justice, pour la réalisation
«les aspirations nationales > . Les partis
avancés rêvent aujourd'hui de bouleverser
ks institutions politiques de l'Italie, vm"
!»i donner la liberté, comme si l'Italie était

au niveau moral et politique de la Russie.
Que doivent penser, de ces appels à la

révolution, les journaux libéraux?'Si de
graves événements allaient «c produire en
Italie, ces journaux jette raient sans doute
l'anathème aux perturbateurs de l'ordre so-
cial et politique. Pourront-ils alors arrêter
le char démagogique aux roues duquel ils
poussent aujourd'hui de toutes leurs forces ?

• •
On mande dc Pétrograd aux journaux

italiens que lc ministre de la guerre a lancé
un manifeste où, constatant que les soldats
désertent en masses, il les invite en termes
pressants ù reprendre leur poste. Les sol-
dais quiUent , en effet , les tranchées et ren-
Ireni dans leurs loyeis, attirés par la pers-
pective d'un prochain partage des terres.
1-e mouvement de désertion continue à
l'heure actuelle. 11 est compensé par le re-
tour .partiel de ceux qui étaient partis dès
les premiers¦ jours.

Le travail des fabriques est 'loin d'être
revenu à l'élal normal. Les ouvriers ont
autre chose à faire qu'à fabriquer des ca-
nons et des munitions' ; les comices et les
congrès se suivent presque sans interrup-
tion. Cc qui explique encore la diminution
dc la production industrielle, c'est le man-
que des (matières premières et surtout du
charbon.
¦ Les of f ic iers  et marins de la Baltique ont

publié un manifeste ix la classe ouvrière,
l'invitant à reprendre le travail des fabri-
ques et à renoncer à la journée de huit heu-
res, « à tm moment où lc temps est si pré-
cieux «. Le manifeste déclare que la flolte
allemande médite une offensive sur Pélro-
grad ; pour le moment, les glaces la re-
ticimenl, mais, dans (fuelques jours, la aner
sera libre et le danger deviendra grand pour
la capitale.

* *
A la grande commission du Reichstag

allemand, le général von Stein, ministre de
la guerre, a fait une déclaration confiden-
tielle sur la situation militaire au levant el
au couchant , au midi et au septentrion. 11
a affirmé la victoire complète des armées
allemandes pour cette aimée. Heureux
homme, qui sait quand la -guerre finira !
C'est une sérieuse concurrence aux devine-
resses.

• •
M. Balfour, chef dc la . mission anglaise

aux Etats-Unis, a proposé à M. Wilson ,
grand amateur de golf , de faire un match
avoc lui. Si M. Balfour comprend les intérêts
de son pays, il sc laissera battre-

* •
Que les Américains continuent de fabri-

quer des munitions pour les Alliés , c'est
hien , pense la Vicfoire ; qu'ils ouvrent à la
Franco, un crédit de plusieurs milliards,
c'est mieux. Mais M. Gustave Hervé ne sera
tout à fait content que si lc maréchal
Joffre arrive ù persuader à M. Wilson d'en-
voyer un million de scs concitoyens sur le
front occidental européen .

•
'"
¦ •

Grande manifestation à -Madrid, mercredi ;
concours immense : l'Espagne faisait des
funérailles à son grand toréador Ballesteros ,
tué dimanche dernier, embroché à la corne
d'un taureau ! Pour les Espagnols, la Plara
de toros reste le plus illustre théâtre de
guerre.

Nouvelles diverses
iM. Lloyd-George a reçu , hier, vendredi , ou mi-

lieu «l'une foulo considérable. Je titre 4e citoyen
de la Cité -de Londres ; il a prononoé un discours
lits afipiivwli.

(Le généralissime russe Aleiieîe.f a visHé le
front sud-ouest ; il « conféré avec le général Brous-
silof «t d'autres chefs.

j,, -ênéral Barato'f, ' commandant des forces
russes en Perse, til arrivé ix Pétrograd pour rece-
voir son nouveau commandement.

— Dans une .letire «lulugrap lie au présidenl du

Conseil autrichien, .l'empereur Charles -déclare ne
pas pouvoir accepter la démission des ministres
Ifcernreilhcr , liolirinsky, Urhao.

¦— Un décret impérial convoque le Jleichsral
autrichien ponr Je 30 mai.

— Ou uuuwtc «l'AnsMerdam an I.olnl 'Ansrigti
de llerlin <|ae le second dis .le M. Bpnanl Law,
porté manquant en Fileslioe, est prisonnier des
Turf *.

Le monopolo du tabac

On nous écrit de Herixe :
Le* débats de }a commission: du Conseil na-

lional chargée cle l'examen de l'article constitu-
tionnel histituanl le monopole du tabac vien-
nent de se terminer î» Lugano. lisant présenté
un aspect assez confus.

Des 23 membres de éa commission , 13 son',
acquis au principe du monopole ; unc majorité
dm deux tiers paraissait , du prime abord, assu-
rer Centrée en -matière sur le principe du mo-
nopole-, liais, d'une ipari , Irois socialistes étaient
liés par les décisions Je leur parti , qui rrfuse
son appui a toute» les nu-Mire* financières aussi
longtemps que l'impût direct el permanent est
écarté ; d'aulre part , «feux partisans du mono-
pole, 'M. p.miin- ut Berlcni , n'onl ' -pu ' omettre
de vole. C'est ainsi -qu'une majorilé de 10 vois
«mire 1 a pu se fornnç. au moment où "a com-
mission u -prooidé au »'Ote.

La commission a décidé «jue, par analogie
avec le réclament du -Ocsm-il nalional , le - pré-
sident d'une commission ne peul émettre _son
vote que pour départager les voi*. autrement
dit que la voix du président de ki commission
n 'est pas prépondérante quand 31 v a égalité de
voix, comme ce fui Je cas a Lugario.

M. Mertoni est arrivé cUiq minutes apré.s la
votation. Questionné sur sa manière de voir, !«
dépulé tessinois s'est déci_arê partisan du' 'mono-
pole, mais il a enveloppé cette déclaraiion -fa-
vorable d'une série dc réiçrve* ; la commission
s'eat tenue, ainsi , ou ,vote sléjù acquis, pour la
raison aussi que it. Piguel , adversaire du mo-
nopole, avail quille, enlre temps, lla .séanrc.

Que faire ? On es! '.omiié d'accord ipour dé-
cider que les adversaires de l'entrée en malière
présenteraient , ù une prochaine séance de la
commission, qui se réunira à nouveau ;Ie '18 mai.
un conlre-projet d'article coostilulionoel , por-
tant création d'un impét sur le tabac, imposi-
tion dont le produit net nc doit pas être infé-
rieur à dix millions par on. M. Molta s'est mis
à la disposition do ces messieurs pour ccûla-
borcr ix la rédaction dc ce con '.rc-arlicle ; ce-
pendant , le chef du Département des finances
a réservé la décision du Conseil fédéral sur !e
fond même de la queslion.

Ce qui est nrtére»anl ix retenir , c'est le fait
que la commission, si ele avait élé appelée à
s,e prononcer sur la préférence à donner à l'im-
pôt sur le tabac, en opposition au monopole.
aurait manifesté . contTe l'impôt sur \e '.abac.
une majorité encore plus (forte que cclie qui
s'est prononcée contre lV-Ulréc- «n -matière sur
Je projel du Conseil fédéral, par-la simple rai-
son que les 9 vofc des partisans <lu Consoil fé-
déral sp seraient accrues de Ja voix du prési-
dent de la commission, M. Blumer. ct de celles
des deux socialiste» présents , lesquels, adversai-
res, par tactique, du monopole recommandé par
le Conseil iédéral , sont adversaires, par (prin-
cipe, de l'impôt indirect .sur le tabac. Ainsi , une
majorité de 12 voix conlre 8 so prononçai'.,
rfans la coinmission, contre lïnipô! .sur fe labar,
mis en opposition avec le monopole.

Celle situation embrouillée s'est manifestée
tout spécialement lorsque là commission a pro-
cédé A l'examen du texte de l'arlicle constitu-
tionnel présenté par le Conseil fédéral. La par-
ticipation du capital privé a été éliminée ;_ de
même, la forme de la régie simultanée de la
Confédération et des cantons. I«i coinmission a
écarté, de plus , toule idée dune  part icipation
dos canlons au produit d'un monopole, et elle
a biffé la disposition réservant une partie du
produit à des buis sociaux, au bou! d'un cer-
tain nombre, d'années.

De ces décisions, il ressort une chose : c'es!
que l'impôt sur le tabac, si fie Conseil fédéral s'y
rallie, ne sera qu 'un -instrument purement lis-
cal , donl le produit ira uniquement au tiid
fédéral.

Que va faire le Consei! fédéral ?
La parti radical gouvernemental est pro-

fondément divisé (G radicaux de la commission
étaient opposés au monopole «J 6 Jui étaient
favorables) ; le parli cathodique, de même ; les
Romands libéraux cl radicaux sont antiélalis-
les ; les socialistes rejettent soit le monopole
soit l'impcit , par Misons de tactique.

D'ici au 18 mai , le Lonsejl (fédéral aura , «ans
doule, pris attitude, et les congrès des partis
radical ct conservateur-catholique, qui se tien-
dront A la lin de mai . se trouveront probable-
ment en face, d' une situation loule changée.

-Comme ministre des finances , M. Molla nc
doit pas élre Irop désolé. Ce rallicmcn! proba-
ble dc tousles partis bourgeois A uo projel d'im-
pôt sur -le tabac assurant au -*•*=<" fédéral w>-

rcs_source rapidement réalisable et entièrement 1

destinée A bi Confédération.
» • •

De 'J ' Agence télégraphique :
Voici comment ont voté le* membres de la

commission ;
Ont voté contre MM. Gaudard. Garbani

Xerini , Piguet, LodK-r. Sigg. Vaine, Seiler.
Ilascliein , Jenny et Straumann. Ont volé en fa-
veur du monopole : MM. von Streng, J»ger ,
Ming, Hn-bciCin, Lugitcr, Stadlin , Speiser ,
Scherrer-Fullemann e! EUenring.

Lc président de la commission, M. Blumer ,
favorable au monopole, »'est abstenu. Etaient
absents i MM. Grimm, opposé, ct Frey, favo-
rable au monopole : M. Bertoni . arrivé après
la votation. s'est déclaré favorable au mono-
pole , mais ne ie juge pai opportun.

•M. Motta , conseiller fédéral, a annoncé que,
pour le moment, il ne pouvait faire de déclara-
tion' définitive au nom du Conseil fédéral, le-
quel, néanmoins, ne peut laisser tomiier le
projel.

Pas d'agitation malsaine
On uous écrit de Fribourg î ..
De différents côtés, te parti socialiste cherche

à créer de l'agitation , en prenant prétexte des
circonstances économiques difficiles que nous
traversons. Cetle manœuvre est détestable.
Toutes Vs cla_.se* de la population suisse son',
astreintes A des privation* alimentaires et
sont fraippées par le renchérissement, consé-
quence de la guerre. Ni la Sui-sse, ni ses aulo-
rités ne sont responsaliCes de cet état deciioses.

Le public ne se rend pas assez compte des
.difficultés -énorme» et du travail gigantesque qui
assaillent les autorités, pour lui assurer les den-
rées dans les rocilleurfis candi lions possibles.
Combien de personnes qui ne se sont rien re-
fusé , depuis les débuts de la crise récrimi-
nent, se plaignent, à tout propos, de la dureté
tles temps .!. Elias feraient ,. otrtes,i _tâd»e patrioti
que plus méritoire en s'imposairt quelques res-
trictions qui faciliteraient la besogne des orga-
nes chargés de la responsabilité de notre vie
économique.

Allez <hos Ces restaurants, dans les calés,
passez dovant les cinématograijiJies : on esl
frappé de constater la triste mentalité de trop
de cens qui ne se privent do rien , et cntervJen'.
s'accorder toutes leurs pelite* satisfactions de
l'avant-guerre. Faut-il répéter encore que la
guerre est à nos portes, quelle nous impa-c en
ensemble de masures restrictives, pesant sur
notre vie ordinaire, niais nécessaires pour le
bien e( (a survivance de la pairie ? Si te car-
nage conlinué, si, par malheur. Tannée ne donne
pas une récolte favorable , il faut s'attendre à
de nouvelles cl importantes privations.

Quelques journaux ne cessent d'agiter l'opi-
nion , de répandre tie fausses nomxfilcs. Les au-
torités devraient prendre à ieur égard des me-
sures plus sévères. La tranquaiilé à l'intérieur
du pays esl nussi importante que la sécurité dc
nos frontières.

Nouveau survol dc Porrentruy
(D* notr» eoRMpoadut jnrusisn)

Porrentruy, 27 avril.

Ce soi, vendredi, de 6 h. d3 i B h. 20, Por-
¦rentruy a de nouveau élé surtfoV1 par deux
avions. La troupe a élé al année. Les postes
de mitrailleurs «les environs ont imaiédialemwnt
cuvert le feu. lis ont même tiré avant que Ces
appareils eussent su.rvo!é âa ville. Bientôt les
batlrries dc défense aérienne entraient en ac-
tion. Trois slvrapnoïfi ont léoiaDé à peu de dis-
tance des avion*. L'mfanteaùc également a ou-
vert le feu. notamment depuis la (cirasse de
îégilhe Saint-Pierre. Malgré l'activité de .a ite-
fensc aôrienne, Ces deux aéroplanes ont conti-
nué leur maTcfie . fis nSaUnt «lu sud au nond.
Ajj-crès avoir passé au-dessus nie PoiTenIruy, îls
¦ont .'.égèrement «ppu>p sur ieur droite pour
rentrer en Alsace. Pendant ic lr de nos trou-
pes, ies avions ont pris de ia hauteur.

Les nouveaux an-ions seraient allemand!. Plu-
sieurs personnes, miiuiies <lc jume'ies Zeiss, ont
dislingué les «ïodx de fc_j.

La population, loujours très calme, manifeste
un profond mécontentement. C'en est assez,
assez !

On parie d'avions suisses que C'en veut nous
envoyer pour nous proîéger. Tout le monde
sail, ici, que c'est impossible. !>a Confédération
n 'a pas d'avions de citasse. Or, voilà ce qu'il
nous faudrait.

Dans Ja même journée,-vers 3 h. 30, on avion
étmrçw a ééé srignalé de Bure. Il n'ost pas ar-
rivé au-dessus de Porrenlruy. Mais ir. a été vu
de divers points de J'Ajoie. en particulier de
Bure, CouTlemnidie et (Montignez.

On nous signale <pie, aujourd 'hui, à avdi,
Fahy a été survolé mar un avion é"xan(!*r. La
troupe a lié.

La guerre européenne

FRONT OCCIDENTAL
2CLOT.EE àa 28 ti.ïil

Communiqué français du 2' avril , à 3 h. dc
l'nprès-BÉdi : '

I *i lutte d'artillerie a .  élé assez vive au sud
de Saint-Quentin, dans le secteur de Nanteuil-
la Foise-Sancy et vert la VUIe-au-Boit. Au
cours de la nuit , let Allemands onl tenté, enr
dijférenls points de notre /ront. des coups de
main et de» oflaijuej partielles, qui onl été oi-
lément repousiéet par nos mitrailleurs et nos
grenadiers.

/.'ennemi a suai des perles sensibles, no-
tamment aux litières ouest de h lorêl de Saint-
Gobain, dans U secteur dc Reims, et au nord-
ouest d'Aubérive.

De notre côté, nou» avons réussi plusieurs
opérations de détail . Dans la région de Heurte-
biie-Cerny, nous avoni gagné du terrain el
nous avons Jait une quarantaine de prisonniers,

lUms le massif de Moronvilliers, nous avons
enlevé plusirurj éléments de IroneWe* el nniu
avons occupé un poinl d'appui à l'ouest du
Monl-sans-Som. Au cours d'une incursion dans
les lignes olleauvides, au bois le Prêtre, not.dé-
tachements ont infli gé de lourdes perles aux
Allemands, ont .détruit un abri cl ramené des
prisonniers. Le ch i f f re  des canons que nous
avons enlevés à l'ennemi entre Soissons el Au-
bérive pendant la bataille engagée le l(i avril ,
alteinl actuellement I3U .

9. m m
Communiqué allemand du 27 avril :
Groupe kronprinz Rupprccht : Sur le champ

de bataille d 'Arras, la lulte d'artillerie a de
nouveaa augmenté, hier soir, d'Intensité tnr
un large front .  La nôtre est intervenue à l'ouest
de Lens, ainsi que contre des préparatifs re-
connus d'infanterie ennemis.

Au sud de la Scarpe. les Ang lais ont attaqué
à cheval de la roule Arras-Cambraî. Ils ont été
cepouiiês avec de grandes />erlri par noire feu
et dans des corps à corps .

Groupe dac Albrechl : Rien de nouveau.
T Aline el en Champagne, le combat d'artillerie
revêt de nouveau graduellement une plus grande
violence. Des combatt d 'infanterie au Chemin
des Dames nous onl valu de nouveaux gains de
terrain ct des prisonniers.

Groupe duc Albrccht : Rien de nouveau.
Jooroea da 27 avril

Ccmmunkjuc français d'hier vendredi, 27
avril , â 11 h. du soir :

Activité marquée des deux artilleries enne-
mies dans la région nord-ouest de Reims et en
Champagne. Aucune action de rinfanterie.
lournée relativement calme sur le reite da
fronl .

m • •
Communiqua an^ais d'hior vendredi, 27

awfl 1 .
An cours d'une pelile attaque infructueuse

ennemie, la nuit dernière, contre nos positions
an nord-ouest dc Saint-Quentin , dans la région
du Fayel, l'ennemi a été repoussé avec des per-
tes , après une vive lutte , laissant des prisonniers
entre nos mains.

Sous avons pris, la nuit dernière, h carrière
à l'est d'Hargloourt. L ennemi sen est enfui
cn désordre, abandonnant des fusilt et des
équipements. Sous avons effectué det opéra-
tions couronnées de succès aux environs dc la
roule d'Arras à Cambrai et sur la celle sépa-
rant Baux de Gavrelle. Des posiliom ennemies
importantes ont été capturées sur ces deux
points .

Vn raid allemand au nord-oueit de Lens a
élé repoussé par le f e u  dc nos mitrailleuses.

.Communiqué allemand ri'bicr soir, vendredi,
27 avril :

¦Sur le fronl •d'Arras, après un violent feu
d'artillerie , contre-attaques dans quelques sec-
teurs. Vne nouvelle attaque sur la ligne Arras-
Cambrai a échoué avec de fortes pertes. Lc
long de l'Aisne et en Champagne, combat d'ar-
tillerie d'intensité variable—

FRONT DE MESOPOTAMIE
Londres, 27 avril.

Communiqué de Mésopotamie : „o
Dans la nuit du 2S avril, te IS* corps d'ar-

mée turc s 'est retiré précipitamment tur les
deux rives du Chah-bel-Affgahl, vert les col-
lines du. Djebel-liamcnin . Soas avons f a 'i>
encore une vingtaine de prisonniers.

La détresse en Boumanie
Londres, 25 avril.

Le rimes reçoit de Jassy, aèce actuel du
goiiYarneinicnl roumain, une lciire qui décrit
tes souffrances causées par la faim et pair le
froid , pendant le lonrJMe liiver qn'on viem de
subir, aux maihmiTeusas populations roumai-
nes rlia.ssée.s de -chez elles par l'invasion ct
qui -se sont réfugiées en terre libre :

« La ville dç Ja»y «st surpeuplée de réfu-
giés: sa population eit au moins irifUée ; . !ej
auteiû'lés, pa<- indifférence ou par compassion,
n 'onl n'en .fail pour empêcher les arrivées iu-



cessants». Les fugitif», qui , pour la piupârt ,
n 'on! pas pu trOus-ér de travail , se promènent
tristement lUns les rues.

•« Le résultat de eet élat tle choses a élé l'é-
olosion rapide de ia famine et «Uls épklémies.
A Ja fin du tnois Vie novembre, pendant les pre-
mier.» jours de l'arrivée du gouvernement c! du
corps d;p\»ma-!ique, les restaurants, bien -que
remplis il eraquor, .arrivaient da_»s une certaine
mesure si satisfaire aux besoins de leurs trop
nombreux ttienLs. Mais la vi-irule bientôt devint
rare,

-- La (bière nvait complètement disparu dan;
lus JuiH jours de l'arrivée dos premiers réfu-
giés. Un à un , les calés cessèrent de vendre
les boisions liabitueila» ; quelques-un-, lermè
rent ; dans oeux qui ouvraient encore. 1 •_ • •
clicills im trouvaient devant les tables vides pi
cherchaient « se tenir le plus au chaud possible

« Aujoiurd hui, on peu! encore trouver une
lasse de thé dans ces établissements, mais na-
HiréHiraicnt sons sucre oi lait.

¦. C'est vraiment pitoyable de voie lés longue*
queues d'hommes, de ¦femmes et d'enfants suffî-
mes qui a t tenaient dans ia neige devanl les
boulangeries : quelquefois l'on s'y bat. niais, en
général, ie peuple montre une palicnee et une
résignation adnliraiblft;.

« Dans cet-le foule qui emplit les nie-, que
des amOncefleincnU de neige gelée vinrent bien-
tôt ifioquCT , iè jSus grOïià nOn-ûïre des pefson
lus étaient non seulement mal nourries, mal:
nussi mal vêtues ; -la nui!, ollos élaient obligée.'
de se réiiteiar dans <l<-s UtSisdni -froide*, ol it
therinomètre marquait 20 degrés sous ïôro _
Le manque do ¦eombuslilie. comme celui d-e
nourriture, ipcovenait priocipif.ejivèivî de l'in-
suffisance dis movens de Iran4!>nrl.

« Msss )e ipms grave oui lii propagation des
éjiidémios. I-es hôpitaux élnk'iil comliles : Uis
miBinrs de malades avaient été pourtant en-
voyés en Russie. 'Le lypluts exanllMimalMiue . la
fièvre récurrente, le lyphus et même le cholôr.i
ont fait  r.i-ge. el ia ftroidirre du tonnes ne les
avait pas complètement supprimés. La première
de ces épidémies a fait lei plus graves ravages,
non seulement parmi les Iroupes. msis aussi
dans ia population . Elle a fait de luwihrense.'
victimes paniu les médecins et les iivfinnièîes. i

La guerre sur mer

Bombaideme < . de >a cote anglaise
Londres. 27 avril.

Communiqué dc l'Amirau'.é :
Des conlre-torpifleurs ennemis ont ouvert lc

feu sur llanisgatc (côle orientale dc l'Angle-
terre), dans la nuit du 24 avr'i Noas avons
nnimédialeiiKn; riposté et ('ennemi a été re-
poussé accès avoir lancé une certaine qunn'.Ht
d'Obus.

Vn communiqué dit qu 'il y a eu deux tués
trois blc>sés, vingt et une maisons et dem écu-
ries détruites, ct un cheval éventré .

Bombardement de Tanger
Berlin. 27 avril.

Un dc nos , sous-marins a bombardé ave
succès, le 2-1 avril, ù l'ouest de Tanger (Maroc!
une des installations du iporl. L'n port d'ein
Jiarquement s'est éerouié ; un aulre a été gra
ventent endommagé.

Torpillage
Copenhague, 27 avril.

(Rllzau.) — La barque Metropotit , de Cliris-
tiansand , jaugeant 1811 tonneaux, avec une
cargaison d'huile, allant dc Phlladelpliie nu
Havre, a élé coulée au moyen de bombes, par
un sous-majin iif.ile.mand. le 24 avril , à J'oucsl
des iles Scilly (au sud-ouest dc l'Angleterre.

». 'Amér ique et la guerre

Le3 n a v i r  s saisis
Sein-York , 26 avril.

Douze des tiavires allemands qui se trouvenl
dans les perts am^-icaais pourront èlre mis en
sorrice presque immédiatement ; ils représen-
tent un tonnage de 30,000 ti 40,000 tonnes.

Un tpeu plus lanl, plusieurs navires plus pe
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La querre souterrains
*» . *ri
par lo capitalno D A N  R I T
(UeaiinaJil-colontl Drltnti

Presque auss-rtôl un cri donl «'cupiressk-in élail
indicible se fil entendre tout prés elc Jacques.

— Jo «ois, je vois... Oh I mon Di«i I... *"*
C'était Mirre! qui s'était mu aveugle, porce

qu 'açrés s'être vu entouré de fiammcs, i! avait
été replongé toul n coup dans l'obscurité abso-
lue...

Et sa joie iii-.. -. ' . ! .: : il cn . . -}. , .,. - ': ses brûlu-
res...

— Je vois... Je. vois I...
— Sergent, fit ki caiporal qui venait tic se re-

lover, vous n'avc-t rien ?
. — -Bien, et vous, liernard ?...

—¦ Bien, mon plus, mais , «pin! coup!...
— Diles donc, semgcnl, fit iSa voix de ftlarquol

on va venir nous . tirer dc là, j'espère bien...
Cokii-ci «yali elonc élé épargné lui aussi.
Le seirgcnl rie ré pondit point : ii faisail un

offert mienne siir llui-même nictir se ressaisir :
ï'&ranleniént physi que qui venait «le le -soflewâ-,
comme J'ouragaii lord le sommet d 'un arbre,
n'était rien à côté du réveil siifail de -sa pcrsoii-
nâ- iitr de rhef : seul , il élait seuil avec «ts hom-
mes qu'il cojioaisiwiit à peine «t ii serait impuis-
sant BU milieu d'eux , s'il'Venait A manquer de
lumiftrc.

lEt son espei',, rn SMfitMwanl peu àoeù sn lu-
catëlé, se concentra eiusdlôl sur ce point : voir
clair !

tk-s , i3'nn tonnage lolal de GS.OOO tonnes, paur-
ront 8bK nllcclt's au service fctns.-ttlaniigui'.

Les enrôlements
Londres, 27 avril.

Le Dailg Xews initier «vue dû!>êe!._e dé M'as-
liinet '.on annon'çan! que 12.1,001) Jiusnméf, son!
eléji'i enrôlés pour faire partie du corps Ue vo-
lontaires que désire organiser l'aiicîen prési-
lient Roostwel!. Tous les hommes recrut.1! si.nl
nti-dessous de 25 am.

La mission frauçaise
aux Etats-Unis

Iveis/iinylon, S0 avril.¦ Voici det ' détails sur l'arrivée de la niis-
si.in française' i llampton-ltoaùs, port au sud
de Washington.

Le croiseur portant kt infesion françai<e «si
arrivé à 9 heures par un tcm$_ .< me-vciVeux .
Dans la i>aio de llamplon. une p^trlie de la
l'hil'.e américaine avait été ¦rassemblée, ol c'eirf
nu muieu des hourr.u des muipoijès, des son-

leetue s:iu-s le moindre incident , par une nier
splen.ti.le el dans uii ca'Uue tînyïre&siewuiant.

A 10 heures, . P/anurai INfayo , eoiiiman-lant
cn chef «le ila flolte «muirii-aiiu\ ,-e pn'senle ù
bord du e-ro,:.seia- français. U-, réa-plions ttrifi-
ciellea commenei'iit.

« Jlonsieur le présidcnl. «lit l'amiral, c'est un
binjieiir pour moi d'êlre le premier à vous dire

l'uis, se tournant vers le «naréeihal Juîfre,
il ajouta : « Monsieur ie maréclial!. votre pré.
sence ici roi pour nous im bonheur onou-
bliahV. >

L amiral Mayo demande â présenter los com-
mandants des navires américains au ministre
Cl au maréchiJ!.

La vniscntaiiioo au maréchal JofCre est ipar-
VicUÏèccînen-! impcessiomiantc. Cliaque officier
s'incline respecta eu sen-_cnt devant le vainqueur
de Vn .\Î riu. ,.l t.rr^™,^» „\ *«.,i- ^ ;...,« ;...u-_.
voix : t Ceci esl le jius gs-and honneur dc
ma vie. >

L'amirâ! .Mayo dcmaniK? à M. Vis-ianà cl nu
mari'-clial Joffre de lui ifairc tlionnear «ie visiler
son navx-e . Je Pensijlvania, magnifique el su-
perbe dreadnought, actuelle nient ie plus beau
cudraissé «le la fiolle américaine.

Le Pcnsylvania u élé déliiché de l'cscudrc
expressément pour la circonslanoe.

M. Vis-iani cl île maréchal Jalifrc accc,i>lcnt
ct toute ,1a mission sc rend à 3>orJ du Pcnsy l-
vania. La visite dure une heure. ïxs équipages
sur ie pont rendent ie« -lionncur-s Téglcmcn-
tâira, cl los -matelots pasjés cn resne dévorcnl
de icurs eegards, dan» lc corlège epii défïc, tin
homme à chci-eiix blancs,' pn culolte rouge cl
doiauin noir, iportant pour tl.iite décoration Ui

u _a mite tornimoc. ia mission redescend dans
le» canots et, au moment où Je canot amiral
s'éloigne, ie connnandaut du haut de la pas-
serelle crie à l'équipaige : « Lofants , poussoos
lous un hourra en l'honneiix du maréchal
Joffre-, > - U n  hourra formidable répond ù celle

La réception de la mission française ù
Waslikçton a dépassé les courtoisies dip loma-
tiques d'usage. De très vives acchtmations et dc
longs applaudissements dei personnages oîfi-
ci-els atissi bien que dc la foule ont éclaté à
l'arrivée.

Lorsque le maréclial Joiffre quitta 'Le bord, un
jeune officier français déjfi à terre s'àiclina «le-
vant lui cl lui baisa la main. Alors les larmes
emplirent les yeux <li» nombreux témoins de
celle scène.

Une grande foule se pressait sur Ke parcours ,
parmi laepielle tles miniers d'enfants agilimt eles
drapeaux. Dos applaudissements el dus accla-
mations s'élevaient sans cosso, pleins ehi plus
grand enthousiasme, sur loul le parcours.

Dans lous les milieux américains, on Irouve
l'impression arrlcmmenl exprimée qu 'aucun
rîioix nc pouvait Cire plus agréable aux Elals-
L'nis cl plus fécond pour la cause commune

La lampe ôioclriquc au cran J-pire nc pouvait
guire ifonffnir de luniiiTc que pcnîinl trois heu-
res continue* cl enoore, en almcltanl que la p ile
sèclie <pi '«'-i!e contenait fût de nécenle fâbrica-

: lion et u'eûl jamais servi.
Or, lûul lk lïicurc, il 'faJKÏrait travailler, fonil-

lôr pour sortir de Gà ; il desuit donc jgonlcr
cominc une précieuse réserve cette source dc lu- ,
niK'nc, et il fallait au plus lot rallumer une j
lampe.

— Vous avez des attumclles, Bernard ?
— VoXÀ sorgent.
— Alon. tâeftez de rclrouveir unc lannipe... cl

tiilrlrwit économisez les alluniellcs.
DCA lahlcrnos h biiHc suspeirliies aux planches

île cîrt! , l'une lélail lonibée, l'antre avait ,ré*.jslii :
dès q«ie cette dernière f u t  ralVirnéc, Jaioqucs Tri-
tiout isè répéta qu'il était Se ' chef, mi'-il avail
ch3tigc d'Srncs.

Il se «TF-piCa qm* loiw l'tln après l'aulrc Va-
vnieiiil oppelé, epic lous comp'.aicnl sur ini ; i! sc
senti! fouf d'Un coup vk-illi <lc (plusieurs années,
il comprit qu 'il avait une responsabilité im-
mense , et il l'assuma tout de suile, «rinstinot ,
loul «Militeo... N'avait - '-i ipis promis, du resta 7...
r.'était !o muntctit ou jamais d^élrc à la ltaùlcur
île sa tâché !

— Mes hommes, ma patrie ! murmura-l-i!
les, s-ain-cr, ou iricuirir ! et sa voix s'éleva... grave

— Allons, les lioiumes, courage... à î'ap;)el
Faites 3'appel , Ikamard, .venus les «Kinaii-M^

mieux que moi.
Et te caporal uppela :
— Përdfiêl ?
— Présent 1
— l'as blessé ï ilenian.V.l le snns-nffleier.

«pie cx-lui dc M. Viviani el «lu maréchal Jolîrc .
> JaSirr- .. comme les Ajuiéricuns oppe-iienl '..•
maréchal , qui Mt le soldat le ijiltis populaire
jinrini les Américains.

Washington? 26 avril .
(Ilavas.)  -*- Le iiuBt-éihal Joffre -s'ost entre-

tenu bier ax«rès-midi avec M. liiièkor . «nliiirirc
de la guerre, et M. Scott , chef de l'étal-major
général, nu sujet 0e 1» céopératfôfl américaine
avec les armétts alliées en France.

Los grandes ooncésv_iu-a> des niissioiis franco-
n!v;.;!aises avec Ce. tjouvernemen' -a mfirJ cuin
rnînmenei-ronl «lern;»iTi.

ta révolut ion russe
Les libres penseurs

3ia Société philosophique et religieuse de l'é-
Irogrnel , qui cemiptc «lans son s«iin beaucoup
il'inlellectneis ruswas, a dUcuté .la jiosiliou prise
pir le gouvernement proreisoiro vis-ll-vis ek
fEglisR lille a décidé d'adresser au ganverni"-
ment un mémoire, ilont nous extrayons !«.¦•
points suivants :

1" Le principe dominant qui don . régler les
rapports «lu nouveuu gouvernoment ei de
l'Eglise orthodoxe doit èlre colui de la sép.irn-
lion «le l'liglise et de l'Etal. ,

û° Les rapports enlre rEglisc M llElol seront
réglés par l'Assraililéc constiluanle. .

3° Tous les etignilai.-e., de J'Egli-e orl!ioel<;x<
qui  Oui élé les soutiens dll régime autocratique
doivent êlre privés de leur iioste.

€chos de partout
.LA . VIE t V . l: RONT

Dans un secteur français qui était encore tran-
quille Je mois dernier , se trouvait uno -batterie uù
l'on nc se donnait pas trop de mal.

Le eapilAlne élait uo brave méridional , jovial,
bonhomme, un peu narquois : il n'avait qu'an souci,
l'exactitude «les Tepas. 11 tenait A déjeuner à onze

Mais justement son commandant, peut-être gas-
trulgiqin'. mangeait sur le pence, n 'importe quoi,
n 'importe quand , sans tenir aucun compte «le
l'heure.

•Par hasard ou par malice, chaque jour , ù oni*
heures précises, il téK-phonail à la -batterie !

— Vingt coups fusanis sur Je point X.,., -ou bien,
Ireivle percutants sur îe poinl Z...

On pointait, on tirait , «m Tendait compte, d on
monceait froid. Au l»ut d'un mois de ce métier.
le capitaine n'y tint iplus. 11 décida que, à lartir dc
cc jour , on «léj'cunêrajt â onze ilieuros cl demie.

A onze heures, le commandant envoya son ordre
dc tirer, qui «lut exécuté ponctuellement. Puis le
capitaine rendit compte :

— Mon commandant , c'est ifait, fcs vingt coups
sont parti»; tous -ont porté ; il n'y a que le -vôtre,
mon ' commandant; qai oH roté; nous mangeons A
onze .heures et demie.

MOT or l«  FIN

Sur Ses quais de la Joliette, S ilarseille :
— Vraiment, vous arrivez de .Cliinc, sans encoin

lire ui difficullfai ?

— -Kli bien, vous allez voir, quand sous voudrez
prendre lc train de .Marseille pour Paris t

IL Y A UN AN

S8 avril 1916
Le général ITétuiu, sauveur de Verdun , est ins-

crit au tableau spécial, de 3a Légion d'honneur pour
lc grade de gtand-offitier.

29 ovril 1816
Capitulation du corps rip/dhioimaira anglo-

indien dc Mésopekomie, commandé par J«" général
Thwnshen'd , après un siège 

^
de H3 jours dans I J

place de Kout-el-Amara.
A l'est île Vilna , aii sitd dn lac Narocz , les Alle-

mands enlèvent des positions russes el tfonl 5000
prisonniers.

— . Son , une l>o.itc _} la (éic en loinbluà. ruaii
j," crois epie-je ' n 'ai rien aïlleui-s.

— Lelunann ?
— l'résimt... j'ai 6lé jélû contre le nvur , je

suis loul éoorché.
— llicn de casM'i ?
— Attendez que je mc laïc : non , je nc crois

— Marquai ?
— Me vïïà ; mais j'entends plus rien.

Allcxis donc, puisque vous avez irépoudt
Vaut elc suile à l'appel do votre nom , lil Jac
quea...

— Mirro! ? poursuivi! le caporal...
— C'a', moi , le I>rû;K•... j'ai plus le courage

elc mc plaindre, puisque j'y vois... .si soulcmenl
j'avais un peu «l'eau I...

— Tout à l'hcupc, «lit Jacques l'riliout :
comptoiis-nems d'abord.

— Viriol?
I'crscmnc ne. aépondlt.
— Oh ! V.iriii-1 , reprit nu.isilol le caporal, ji

l'avais envoyé à l 'entrée de la galerie... il esl
siiremeni pris là-dfihns.

Et llenrard i?n;i:t Ce liras vers l'éboiiicitiehl
(jui mainicrûihi obstruait la galerie commencée

M y eut uu lourd sîlehec -, les honùwcs St te-
garitaienl tm-ec des jaoe.s d'angoissé : «elle
musse d'argile , de glèbe ct de roc «jue l'explo-
sion venait de jelcr entre eux cl le monde «'Xlé
rieu..-, due cootéaait leur camarade, enseveli
aplati, laisant mainlcniutt parlie iniéçràJiie cH
la trare, de la lerre où il devai! éridcminént rc-
tcrurner un jour, niais!.. « .pas comme cela » .

-— Peml-êlré qu'en «Vêfolay.'mt '.cm! dc Stiîfr ,
on .pourrait le dégager, dit le caporal d' uflé vois
lil.'iiir.hc.

Confédération
Agence i ï l c j r a p h l q u e  suisss

lîasscmtkiée généi-alo des actionna ires «le
l'A^ncé téf^grapliVpW suisse, véunta à lleitte,
a upprotwé le rai';»orl et les comptes annuels,
siipvonl les iî»"oposillon4 du conseil-d'adminls-
«ilian. 11 n'a pas été tép.-uïi de àlrdéMfi pou*
1916. l'ne somme île w-Ml) fr. "é, qui restait
après '.et, versoilKnls au fends de réserve et
¦es iUltres préCévements statulairv.s ,. u élé rc-
jitwitii'e ù ronifp lc noincm. "

l.' nsscniliSnV géiu-rn' e u élu metnljtes du «-on-
.seil d'adm'aoistrntioii , iM. Uslcri, député uns
Elals, dc Zurich, ci M, Henri Wokfralh , fi N«i-

Pcrsonnel fédéral
1-c Conseil fédérai A aulorisé son iDépartc-

mcnl «niUtaïre ;\ aiouor. à '{iurlir du 1er tmxili
aux «H«riirs e! oimu-ières des atolfcrs fédéraux
militaires , ainsi qu'aux cmupleiyés de oes éla-
bl'lSSOmenU «pie désignera le .Déparlinvcnil, un
sujT^V'mtnl de sriaire exln-ucriKiiàlre , df .raison
des clrextitslancéi acfcueliei.

De Locarno et Lugano à la mer
Oit nous «ïJ-'II de Lugano -
-Notre honorable concitoyen, ul. d'ingénieur

Jean lîusca, dc Locarno, pré.tiJcnl do in So-
ciélé tessinoise jioinr l'iililisalion ulcs eans et
l'un des champions «le l'idée de la jomnlioii «le
Loearno-Lugano ù la mer |>ar le llac Majeur
el ies. cours d'eau «lu nord di- l'Iliuiic, a été in-
vité fiar M. Beisclli , présklienl du tlonsell llillien.
à faire une corjfértiKr, il Turin, sur le projet
«Jim- ii ia fois à M. Itusca et il M. Bdsefii. Co
dernior e>t cn même -teanps président du comité
piémonlais pour la navigation intérieure.

GANTONS
ZURICH

Vn appel à , la population. — I.c Conseil
dlElat adresse un appel ix Ca ipopufcition «le Zu-
ràtfi, à la veEle t\e la fête oavtjîrc du 1" tuai ,
potir remascr à mainfenir l't/idrc et A ne JKIS

se laisser entraîner par des élémçiils subversifs ,
qui s'efforcent do pitifiter «le la siluation pour
ameuter le peuple e! l'engager à des ¦vicOnces,
Le gcuVerhemcnit anet cn garde la population
conlre lout acle de sédition , que i'aïU'kirité (ftl
di- .'.:::U'e à riVvimer avec énereie.

TESSIN
Dans la preste. — On nous écril de il.u-,?ano :
l̂ : Popolo c Liberté! annonce -ofticieUentent

que. dans sa séanco du lil airil , te comilé con-
seipxnleur canUmsj a .occeplé la démission dc
M. le direcleur II. Cc.lio comme réckacleur «ki
journal. CeKfe démission est accepiée ar,ec ¦de
vifs reinfaxiieïn."inïs peur les services rciiihts. La
commission a ensuite ratifié, à l'unanimité, la
I-Toposilion «le «xmficr la «Jirecliion du Popolo
ix M. f.e député Catlori, - ancien conseiller na-
^loncJ e! ancien conseiller dlEtat.

M. Otio va continuer scs élOdes.
I A- Popolo c Libertà ne dll rien du transfert

îa journal de Lugano A llcïinzonc ; mhis on
fissure que la chose est décidée, pour la fin «le
juiii.

Une publication qu" l'on saluera avec un
plaisir particulier, c'esl i'organe do àa jeunesse
catholique tessinoise, «jui paiaiira sous la forme
de tfouïï.c volante, tous les quinze jours, «lopuis
mai iprocivain. IM.

VAHB
A Saint-Prex. — On nous écril :
La Liberté a fait allusion , liicr Boir, nux en-

tholiiques de Saint-ft-cx.
La .pelile oommunauié comprend, oulre les

I'VibouirgeoLs émigrés, une cclilaine de catholi-
ques fixés di-jiuis lohgtcnips «lans ia cbqûcKc
pelite vilile dds bords du Ulman.

Tous, jusqu 'à ces derniers temps, élaient les
paroissiens fidèCcj de Marges. Aussi , ciurc et pa-
roissiens gwdcn'.-iîs les urœ des autres un cx-
ocUetiil s«llr\v!nix.

Ûlais ki Kiiiirri-, les frais de chemin de fer ei

— Pauxrre Viriot ! murmura une , voix.
— fous asez raisou , Bernard... vile, des en-

fants, à l'ouvrage !
Et donnant l'exemple, Jacques Tribotn em-

poi gna un outil et se mil à pocher...
L'esipace que l'explosion venait de laisser û

ces six hommes, pouvait avoir 15 à 18 ùlHréi
de longeii-r. La galerie, commencée :1 l ln 5U
dé largeur ct 2ta 10 elo haul , s'élargissait à 2
mclrcs au point ou «ls «Mment arrêtés, plrcc
que lous 2c$ 15 OU 20 mètres, on faisait un <lé-
pût de malériaux ele soutènement ct de corfrage
«rt qu 'un de ces dépots élail prévu cn ce point.

Les eleux ou trois. rameaux qui prenaient
naissance sur fleur galerie élaknl complèlcmcnl
obstrués.

Marquo! ovait iprLs une pioche cl à <_ÀIé du
scrgéiil tTai-aillait avec acharnement...

Dc temps eu temps il s'inlerrompai! el ap-
pelait...

— Virlo! !... Viriot t...
l'ne elemi-hcsire s-x- passa jicndaiit l.iejue.Hc,

hilelants, ces Inimmeî , aux caraolères si -diffé-
lents, Tcstpril concentré sur un même point ,
écoulaient avee. Jiogoi'ào élan* Tôtri&rc lo bruit
mat «les pics «le .Inirs deux c^ininrades, bruit
qUi n 'éveillait nul  écho !

Autour d'eux tout était sourd el silcncioux !
On n 'entendait entre charpie coup de piex-hc

que leur (respiration oppresscie ot quand leurs
yeux se j-citconlrai-ïnl, démosuromcnl ouverts,
élans la dimii-obsexirilc, ik lisaient muluello-
nicnt leur désespoir el fleur angoisse dam .'a
crispalio'n ele leums traite bouleversés. ,'

— Viriot t
llicn ne 'répondait , ils s'eviiiilkiieml tous en ce

nionieul , ne pcnsaul qu'à l'antre, au premier

rinajmnvûii.'.té dos horaire.» onl rendu pîui Sl-„
*!ible la néceiriié d'un; service ÊcUgieux >
Sainl l'rex même.

Pour Ou prcmliVc fois depuis la Ji&oraie, ;
messe a ié!é .eéWlinée,- le jour «le PUrques, daos ;,
pays auquel saint ttrolaii, évêque de Lflu .vin.i .
donna son nom. I.a saile de cemunuiie, tuVsi
graciciucment il la «iisjKwilrioii «les ctullut ',.]U
par ila munfcipj ^ilé de Saiiild'rex , servai; ^cbapeïe.

Avec «m zèle ct un iVsvouemcn! qui Uti^ ;
gnon! de , linif foi profonde, plusii-urs pèro ri
famille passèrent ia soirée dti samedi saiuj ;
cennr .la salie, d'aulres prirent panU ix une -,-.
{petttloa de ciiaul jusqu'à -tattl d.uis la nuit, M,,
Surtout les nouveaux pmrtiissfcia» AMÊstôrcni L-;
nombreux atai'deint messes du .lendwnaiii , ttll]
qiieïles un grand nomlire «xununumérenl.

ILS pelile - romimisiauVr des lalhoUeptes , (,
m'Aie lulmirablnmenl unie , o formé un ceo^
Imosivoire. Jïlc prévoï , {KHIT des tfmp> t,
larocliés, Ux construclion d'une eiimpeflCe.

So-.ia peu, iveius "nvoéroiu d\v -inoliu , le tiq
(nant village oui.rier «le «Saint-l'rex yenra
drevscx, au-dessus de ses maisons entourées
verdure, le çioeber d'une jietile chapelic. ç
leur r.lpjxilera (es phis «16-uX souvctià s de
patrie inhwnlc cl le.s cllors morls qui donia
vn terre friliourgoaisc,

La Suisse et la suerr
Le bombardement de Pop ranlet,

Ilemc, SU avril,
A propex de l'affaire «les btmibM de Porta

Iruy. le pidilic est informé que dt1? «uuivc;
1res exagérées ont circulé au atijet d'un om
dent survenu -pétulant' les .travaux «le déliLiya
On n.piinié île plusieurs liclimos, Kn réalité , t
seul sapeur n élé légèrement- . hV-ssé ù !a-H
et nux mains ipar suite «le l'effondrement d'n
paroi.

L'examen «bis éclats dé iioudjcs n'a pas e
core fourni d'indices qui révèlent léitr proj
n.ince : Il semblé qu'il' s'agisse de Iwml, .
chargement 'liquide.

Oa est prié d'envoyer ixamédinlnmen! i
seclion des renseigncmer.ti de l'élat-major
l'armée des informations sûres se rapportas!
timbre do fabrique |s. \r. A.| trouvé sur uni-
ment dc métal. II est Ix noter que la Iftti
est d peu priw deux fous aussi grande I|ù.'
autrea lettres el que les Irois lellres sonl a
drees par un rectangle.

Etat-major de l'armée, bureau dc la prci.'
l.c toloucl Audéoud sur le front allié

Lcoalonel Audéoml tl son -àdjiulahl -i ».
aujourd'imi, sœnerli, ,p«»ir le. front allié.

Les négociations gcriuano-snigscs
I^i convention cemanerCKiIc existant s

l'Allemagne et la Sui,se, qui va' cxçilrf
30 avril,' sera prolongée, la nou ville c«_

remptocer' l'd*ieie«me.
II^s pourparlea-s se "poursiiiivcnt, nmicul

cent lentement.
Au -cours de ces pourp.irl.irs, la Suisse*

demanelé ia fourniture «l'une certaine ça
lilô d'engrais i>our nois agriadlours. l. 'J
magne a déclaré n'être i^as en mesure de ¦;
nie la qUanlilé de-nandée, lant pir suite
msintpie «le main-d'œuvre que de l'msulf̂ a
des moyens "de transport.

Sa\sic db tAWcaux
Sur l'crdrc du Conseil fédéruf,, îa police

nos-oise a procédé, hier, vendredi, ù la saisie
46 tableaux du peinlr 'e belge Kfpmo-kërs, es
ses depuis trois scmalhes nu Bntkiismt' eleela
ù Ciicni've.

Otdrc a é'.é donné d'esipâdie.r ces tbltcx
&ç*ne. lls . .dovalent «ll«v' exq)ce«'-s à Lau^i
mercredi.

FAITS DIVERS
ÊTRANGl-n

le tremblement «c «rno d'ilnlle
Lc trBmUemcm de te.rrc -de l'autre iour a

des déoûts, surlout dans les communes ait

happé par ht lerre, ii eCHIi e/u'ifc »ie revetw*
plus!...

l'uis, l'idée des souffranoi-S ù venir se fe1

jour dans le oerveau de plusieurs d'entre «
fis en arrivaient ii se demander si celui <rJ
regunekiicn-t eléjâ coiiune jicrdu , n'élait i
beaucoup moins à julaiindre «preUx-mênu'i-

t'A suivre

SOMMAIRE DES REVUES

Rfoue des jeunes , organe de pensée eitffioIiî<" *
française. — 10 avril : P. Mandonnet, prftfcsstat >
l'universilé dc iFribonrg : I,cs grands ordres !'J
gieus cl la fondation ilen prères l'rêelieurs. '
Ilc-ié Salomé : La revanclic dc la iRaisort. — B. A*0
La vie cvangêaquc. — Victor Giraud : La Fra«« d

demain cl, la queslion sociale. — A. I). iSertillan .scs
La vie de travail. -- Th. Main.ige : U.a journée *
c.'sainc -de Paris. —Mtcéue îles Pci-ucs, par r-"-
lîlanchc.

53, »ne Casselie, Paris. — Vn an : -France, S fr.
étranger , 10 fr. — Le num'éro , o fr . 50.

Le numéro du lt avril de la Suisse, sportive eoa-;
tient d'inlércssants docUDtcnis inf-dits sur le moto-
tjclismc militaire cn Suisse ct nous voyons dans c*
dotnaine le l>eau dé«-oloppement pris par l'imlus1'"
suisse d» la iuoloeycleltc. Suivent ; le cliampioani.
laissa de Crosi-iCyclo-PédcSIrc il Genève ; lo tourn'"
de. tennis dn ,Ciu.i> dc îeimts couverts de Oianipr''
Gwàee -, les nouveaux >•««&<& à viiilc sut .'c lac IA-
iman; le championnat suisse dc Foothàll Associa-
lirm



ItrcW , d'iAhgliW» 'et de San Sepolero , 'tprorlnee
d-,\«za>) t U y-a eu JO mons el une ?treiifeiioe «fc-
Messes, outre d«s dÉgûls aux maisons, dom quel-
inirs-iineï. s'écroulèrent.

ARCHÉOLOGUE

Lu r,rii!in ,is de Rom»
Ricn n'est plus obsemr el plus ié«cnd.iire, comme

0ii le sait , que Jes origines .de Ja. Ville «tcrnelk. La
plupart'des manuels . d'histoire; attrihuïnt-tucore-la
fondation de lItonie.il Jlooiutus. en l'année 753 avant
ji_.us-iCbri.it. La critique historique.n'aelmot plus ccj
données ifantaisistes, l.j. sxlle -de jltome est. Idcn plu
ancienne «ju'on-ne.-il'a .crojusun 'icL D'apréi Je -pro-.
fe«s«ir Sahftlim, qui a fait,' J'autre jour, JI' Rome,
une remarquable conférence sut ce prbliliflie si
<lUcot<î. les premiers Imitants dc Iti.me. «iM «é
tles peuples pasteurs, qui occupèrent le Palatin, {la
culliac dé -la t'iUc éternelle sur laquelle, dit-ûo, Ito-
niuïus anratt jelc ie» TonukmeMs de la-villel ven
Jan J20O avant Jésus-Oii-ht.- Il faut donc reporter
JM origirtes «le ftow-ne de «ju.ilro :'i cinq su-i-Jes en
arriére. -Ilbmuliis n'est donc pas le fondateur de
Jluine, it v nc lui a pas . donné >on nom ; c'eit la
ville, «u.contrairt , qui lui o donné Je -sien.- Le.nom.
do Home vient du Tibre «jui .la traverse; les an-
ciens S&bNUcns appelaient • le fleure Rumon.

llomulus , d'après 3a critiqua .historique actuelle,
a ]>u-simplement-fortifier-et rèorgaaiiscr la vOe,

Los - fouilles faites sur le Palatin ont , d'ailleurs,
rt«6W(l'existence d'une Rome bien antérieure.A la
Ifoma quodrala de Romulus,

FRIBOURG
Legs piee»

M** Caroline Pyfhon , veuve -de iL le dostcui
l'jlhon , et -M. Edouard . Cfaiflclic , décédés A
Pribourg, ont légué :

Au fonds de bitissc de ['église Saint-l'ierre '.\
I-'ribourg, 1800 tfr . ; aux aspirants ft l'étal .enclé-
siastkjue , 150 fr. ; A l'Instilut «les sourds-muets
de (iruyéres, 100 fr. ; aux pauvres de Itiaz; 500
frallos î ft l'Hospice, do lliaz, 300 tr. : aux Mis-
sions .intérieures, 300 ,fr. ; ft l'Ilokp ice <tc.s nvi-u-
fles dn .lum , ioo fr. ; si la Société de .Saint-
Vincent de l'aul île Fribourg, 100 fr. ; aux-Da-
mes «le Charité, à Ftribourç, 100 fr. : à '.'.InsliUiI
Duvillard, 200 fr: ; A l'élise Notre-Dame, pour
chauffage , 100 fr. : nux soupes populaire» «L-
Fribourg, lift'fr:, elc.

La somme des iegs aux tourtes ,pies est d'en-
viron 10,000 (r.
¦La mémoireides deux.- .bienfaiteurs restera en

lénéJictrun.

I.» clinique de» Interné*
On nous écrit :
Ce» un dc cos proeîhains jour» que s'ouvrira,

à ïiibourg, ia nouvelle ciiniquo pour les in-
lerch, qui doit comiplélcr les installatienu dc
IteerjH, lesquelles fonctionnent dér-V depuis

t n.. HrauJ nombre «le Hessés qui onl élé
opérAi -pendant leur «létration ont basoin de
bouToliQs opérations, qui lus remettront, cm p l u s
tompJéte. sauté, et £èux donneront le moyen
d'exxmper à nouveau leur pieux, «lairs la sociélé.

Aucun éiahEssemitnt nc pouvait mieux rem-
5_ lir te Tôle qui vient elc lui Cire dévolu que le
{aliment de Gambaeh, si admirablement situé
rt construit d'après lea exigences modernes.

Les Rribe*urgeois seront heureux, de voir ser-
vir enlin ce bdl édifice, trep longtemps resté
Inoccupé. On sail «pie c'est -M""'de Motttcnach
trui a eu l'idée de l'utiliser â celte destinée

Apprenant que le projet d.un nouvel hôpital
peur les internés en iSuisse ' était dans l'air,
_\|ms ,je Montenach e«t cMée demander au di-
recteur de rinstruclion publique, du canlon dc
Fribourj; si, le cas échéant, -e Consoil d'Etal
h'aecardcraH pas la cession graluV.e dc la: cli-
nique de G kmbae_h pour iea hlessfc dc la guerre
hospitalisés en Suisse.

La réponse fut fayoreMe el M mt de ilonto-
tuch pût aussitôt en faire part au exJonol
Hauser, médoeào cjioï de iTajiuée suisse, epii se
soirtrn en praneipe disposé à établir à Pts-
twg 5» nouvelle iiislrlulicji hospitaliàro dont
a nécessité était démontrée,
Cela se passait en juillet I9IC . Malheureuse-

Beat, le bâtiment n'était pas .tout ; il fallait
uc- J'omis ccïisâdéraibles pour l'amiinaaw em. vue
in sa nouvelle -dnstlna-iion. M** «le Memlenach
se mit aussilôt à la disposition du colonel
Hauser pour les rceuriîr!ir. On sait quoi suoeèj
OJUTonna .s«s déniarcliets, puisqu 'elle ost par-
venue à réunir 100,000 franes, epii doivent ser-
vir à meubler la maison ct à la fournir de tou!
le matériel! indispensable à son esiploilalion ,

Le Haut Conseil d'Elat el le cUonol Hausot
eit , cliacun de- leur -ciilé. exprimé à Mra* dc
lionlenach leur grafitudo, qua' est cerlainnmcni
r-srlagéc par ceux qui bénâficinrout dc .l'hôpital
rt par îa popuHalion de Fribourg, heureuse
il'accueilCir une nouyetîe ewrvre do guewxi au
milieu d'elle.

Colle gratiiludc va «gaiement i M"* de
Zuri-rh, epii , pour sa ipasit, a pocueijli 41 ,312. fr,
parmi .ses rejalions et epii s'est aussi vivement
intéressée à l'établissement de <iaml>ach el à

iFnbourg souhaite la bienvenue aux blessés
lui •v'icndrrmt lui domandor l'iïffcrniUscmrn!
île leur sanlé. Ils peuvent élre assurés dc ren-
«mirer chez nous, une iiniversefclo sympathie.

l'our répondra 4 «juclepies oialeatcndûs, don',
¦̂ ains journaux sc sout Jait l'écbo, non?
ajouterons epic les soanmes obtenues peul
'hospitalisation des inlfsués onl toutes élé re
oicillies hors de Suisse.

Générosité
L'Œuvre dos « Galoches i en faveur- des en-

fants pauvres des dcoCo*. primaires! do la Ville
•e Fribourg a reçu les doni suis-ants :

Fahrique de - chocolat dp. VîRars, 200 fr.
"ampu; populaire suisse, 100 fr. : Banque can
lonale fribourgeoise, 50 ifr. ; Sociélé des nego

c'ciïifs .el. in«lV4lriett,, 30 fr. ; Papeterie deMarlv
aV fr. : TTC Excelsior Neuvwille, 23 f r. j M.
E. L'idry, JAnepiler, 20 fr. ; OUssc h>-pothécairc
f.-ibourgçoite, 10 fr. «

La Comjnisslon il-» éce£e.s dii un-vif roerei. -J
tO»>i- .cei;géoéreux Uaïujt-jirs.-

Oerele Ui-  jeanes Reçu»
Vous rappelons que c'esst lUanain . soir, «U-

manche. à.8;h. Vt, à la . grande saij.e de la Ban
qje «le l'Elat, que lia jeunea gens du cercle pa
roisisia! de Seilnl-I'ierrepilonneront leur-repré-
ti-Jilation, Lt- programme comporte une tragé-
die : Thomas Morin,. eie l'abbé Mniuinury, el
une cejinédie, Sang de navel, de MMu-1'Xama-
ce.le

La tragéd'* fait -re»ivre une-époque glorieuse
pour le ca '.holicasme. cn .tnglolirre. . K6o con-
tient ¦ des . pavuages .d'une-haule -inspiration reli-
gieuse-cl morale. .Nou* «levons SèHeiter les dé-
voués «Urecteurt du. Cerde do jeunes, gens
d'nvoir-enlnpris l'étude d'une.pièce ,qui fail un
heureux contraste avec le réperloiru-ihéàtr-Jl
moderne.

Nju» souhaitons que nos jeune* .aç'.eurs aient
grand succès demain'soif. -

I,a Iionllle de Seiusale»
Nous.avons, parte «léjà .dcs ^scmenls houîl-

lers de Sftmjaiês et de l'exploitation miniiSrc qui
ilonna naissance à la "verreTie aujourd'hui dii-
porue. -En 1880 encore, l'extraction de la ijonKk
ii Sennsalès «lonnait ens-iron 2000 . teomes de
diarbon.

IL'idé* a £%: reprise dornie'ftinent, par un
Ittjtnme . d'inHiatTS-c, de roeommenecr l'exploita-
tion des lwuillire» abandonnées. Lêi concession
a «île rnchelée, un contorlitan.a élé- fon«lé el une
expertise a élé demandée i un mJnèraiogisle de
GeniRrc. il.'enquêle aurait été très ccpncloante ct
quant à î'értendue du.gisamsnt , eirepiant-à la
¦qualité do la.houiUe.

Contre les aratauebcH -
Vne snbyetdwii. •txKx'ale de 30,360. fr. au

maximum, est .niïouéc au canlon de Frihoo-Tg,
.pour-ie» rlûpnwe;, biulgétce-4 ft . 53,d00 .'r,, des
{rarragiss d'avuinnehes et «le rdioisemcnl dçs
I&ve's et Véiroyien : (exxmnune-dc Lessoc),

Aa château d'Bslaraycr
ÎDepnij quolques jour», le drapeau Jtlioc flotle

sur Ces prisons du diâieau d'Estavi»y<T, ejui
n'abritent . .plus eucim ipcnsiannai/e.

Cn attelage tamponna jmr  un train
Ce malin, îe train de nuit o. ta.tnp«)uné, au

passage -ft niveau de Collens, un char atlolé de
deux chevaux et sur inquol sc trouvait un cam-
pagnard-dé Guin. L'accidcnt-se borne-ft «K's dii-
gâts malérieii, heurcuserocuL I A: chaa- a été
rcnv<rrsé el prevelé de edlè, ninsi que le con-
ducteur el l'attelage. L'homm« s'en tire avec
des ésrâlignuros ; les chevaux, n 'ont aucun
mal

Au e< . ll.- . ;<- Koi i i t -? .' i e l i e l
La Congrégation-latine de la iSainte Vierge aura

sa réunion , demain, dlmancbe, SS avril, 4..G h. du
soir, ù la cbatltSe de Saint-Ignace.

Bnreau «iilicU-l de-reuselcnemcnta
ft Fribourg

Lc Bureau officiel «le renseignemenU, 35, ?uc de
îlomeuit, sera oaverl, ù partir du 1" Jnai, do-0 h.
ù. raidi cl «Je 2. h. ù b: Ix. lUppekms son senice
de location -de cbambtea , appartemients, villas, «iba-
lels meublés et non meubilés. Le Bureau donne des
renseignements sur les conditions do séûour, les
élabJisscmcnts d'instruction, les excursions, «te., dc
Fribourg ct scs environs. On y trouve des guidea
de -Fribourg et des -principale» villesM- stations sa-
nitaires do la Suisse, ainsi qno- des timbres-poste
étrangers.

Timbre» • l*ro Jus eu tu te >
le. délai d'utilisitioa des timbres «!c bieafals.altçe

t Pro Juvénilité " exfdre-lnndi, 80 «vrtJ.

In-.". i Iue île Uantea Etudea
Demain. «Umandle, à 6 h-. 3 -la cbapeUlc ele l'Ins

titut, allocution -par le B. P. de LangeaiWcndels

Football
Benain, dinianche, 20 avril, à 2 h. 30 après

midi, au Parc des spofls , route de la Glane, aura
lieu le grand match Young Boys 1, de Berne, con-
tre» Stella L de -notre vitle. On connaît les l'ouna
flogj 'de Berne, ' iqui soiit unc des plus furies lô-
ciélés sporliveis de la. Suisse. Leur promièro équipe
a conquis trois fois consécutivement le titre de
champion suisse cn -1310, il9Ul et il912. Cetto année
encore, cette équipe s'ailiuflo «n ice uoouait . le
thTO ide champion de la Suisse centrale. Elle uura
donc à lutter pour les finales contre-Jes gagnants
des groupes romand «* oriental qui ne sont pas
encore désignés. C'est afin de se préparer à ces
finales épie les .Y.oano Boys s'entraîneront demaiu
contro les Fribourgeois, qui leur opposeront l:x
meilleure équipe possible. Slcila 1 tient aussi' ta
s'améliorer demain encore -pour se .-prétvnter en
bonne forme contre ilanlrtond-Sport , de ' Lau-
sanne, dimanche inrncbaia, i Pribourg ésalcmcni.

IWarohé de Fribourg

Prix du marehA du -samedi 38 avril a
O-lufs , 2 ipour &i eeplim.es. iChoUx-fleurs , Ja pièce,

40-eO cent. Carottes, les 2 litres, 40»5O cenl. Salade,
la tête, 10-20 cent. -Poireau, Sa botte, UO-dô cenl.
Epinards, la portion, 20 cent. Oignons, 3o paqncl ,
;i0-10 cent. Baves, lo pequet, 20-J» Cent. Cliou-
croates l'as«i-oltc, 20-30 cent. iCafottes rotiges, l'as,
siette, .15-i5S cent. Rutabaga, la pièce, I0ÏJ0 ¦ eent.
Cresson, l'assictlc . 15-20 cent. Dtweettç, l'tiwiei'c,
J5-2Ô cent. IWiubarbc, la belle, 30-40 cent' Poiu-
wns, 5ps 5 Wrcs. I fr - 10 « fr. 40. Citrons. 2 pour
!.". eent. Oranacs , la pièce, 10-13 cenlinje». ,

SOCIETES DE FRIBOURG
Fédéralion, ouv'rtt-re irit-ourgçoije.. — \Co3xM, ¦ ce

soir , samedi,, à^SJ-W, h-, au;Cerele SOçMI.
L'nlon d_ c«.;TrayalUcuu-s ea!lH.!lques. —) Réuaion ,

demain après n»i4t«':diui:'"cli«..6:*lli«utt«,.ru«̂ Zi-U-
rinjen. .96.'

Société ''de gymnastique dts Hommes. — Xuadi.
30 anU â'Sth.'- 'SO ;du soir , lefon -de gymnasliqur.
au local, me.  Ziehtinecn, !«.-1! .csl rapi«Jé i M.M.
les -sociétaires oue-3a courie à la Tuffiére .aura lieu
demain, dimanche, -29 avril, en cas de beau temps.
Voir programme -spécial. Une-réMuon- . de*' .partici-
pants aui.-i l'urix, ci; soir, tainciti.-à S Ii . 30 .précises,
an local, llrassftrie- Vietuiuise.

CtMrur "mille de Saint-Mcolas. — Ce sol.-, ,a-
HM_4I, ix 8- % . !i„.rép^tllion j' pvur< Jtij sopiasc? el
altos.

Calendrier
DLWANCIIE 29¦ AVAIL-

n i -  dlmanelie aprtn Pûtiue»
Halnt l 'IKUE DE TÉROHB,

rellSicux doulnleaiu, mar tyr
UiViDJ 30 AVBIL

S.- i i n t i -  C'ATHERIXr, «E SIEST.\'E, s ic r;.-e-
Sainto CaUierine de Sienne, du Tiers-Ordre «le

Saini-Dominw]ue, reçut sur son corps les stigmates
de la Passion n el Dieu sc se_rv.it .de son. ministère
pour ramener d'Avignon àJteimelapapaCrtgoiroXI.
F.Ile mourut en 1380.

Services religieux de Fribourg
DIMANCHE 29 AVE1L

Salnt-Kieolaa. -- 5 y .  h., 6h., C Yt .h. et 7 h-,
messes Lasses. — .8-h., messe des enfants chantée,
sermon, -r. 9 h., metse basse paroissiale , sermon. —
10 hj  ollice cap ilalaire. — t l  >, h., messe basse, ser-
mon, t 1/2 ht vêpres des enfsol.-,, eaUebisnw.. -
3 h., vêpres capilalsi.res . I^oédietioa da Très Saint
Sacrement. — C »/« h-, chapelet.

(Mercredi, 2 mai, commence la retraile .ponr les
enfanls dela première communion.)

Halnt-Jfran t 0 y,  h., messe basse, • ommnnion.
— 8 h., messe den enfants , arec iontractione: thiinls.
— .9. h- , gi-and'messe,' sermon. — 1 \ h., v«'-prc« ,
catéchisme ct bénédiction. — 0 '/• b- chapelet .

Saint-nanrlec t t t  ',• h. , messe basse. — T.'/ili.^
communion des enfants. - 8 '/« !>•• messa chantée.
sermon françsis, bénédiction . — 10 h., messe bisse,
chanls des enfants , s rmon allemand. — 11 ti. , calé-
ihLsme allemand — t ,4 ,'j h., vêpres , bénédiction. —
î h,, réunion de la Congré gation d.*s linisuu de
Marie. — " '/» h-> ch»teiet et prière du soir.

t -r * :.- , . ¦¦ - 6 h 6 Vi c„ 7 h., 7 ',£ h., messes las-
ses. — 8 Ii , ollice des éluiianls . sermon. — 9 s, h.,
messe des enfants , dermon. - - to h., ot!..-e paroissial ,
sermon. — l y% ix , vêpre s d- s ciadiant.-,. —- 2 '/ib.,
réunion de. la confrérie ti-- la Ilonne-Moit , instruc-
tion, bénédiction du Très iiaint Sacrement.

Xoi re - - iJi-.ini- i 6 h., messo basse. — 8 H li.,
messe chantée «ermoa allemand. — 10 h., messe des
enfanls allemands avec chants, sermon, catéchisme.
— 2 h., vêpres, chapelet.

Dès mercredi, retraite ponr-lea enfants de la pre-
mi.-re communion.

tut- PP. Cozdeliera : 6. b., 6 •/, h., 7 b.,
7 lft h., 8 h., messes basses. — 9 h., grand'mtsse. —
10 '/« h., service académique, mes--e basse, sermon
allemandi —1 '/• h., vêpres et bénédiction.

Chapelle de !..- .i mv - î r .  • . ! • -  : II . h., ratissa
militaire poor les internés français ct belges. Le coté
gaache de la chapelle . est réservé aux familles des
Internés.

LUHOI 80 AVfilb
Soirc-Domc : '-¦ ':-. , messe de la Congrégation

des Dsœe» puur llévùren&e Sceur Jinailienno do Bon
Secours de Ljon.

8- h. da toir, chapelet et ouverture du mois de
Marie, sermon français , bénédiction da Tr^s Saint
Sacrement,
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Zurich, îfi ivri' , rrW.
Temps auet doux ; ciel variable, faible vent

ju sud-ouest.
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TORd c,ravSE& c"
La meilleur* vermouth

IFUME1J.ES CIGARES FROSSARD]awtj uii™

L'offensive
franco - britannique

CoRimentalr* français
Ptuis, 2S avril.

(/lavas.) — L'autre nuit 'efcroW'i'e n 'a-encore
éli.marquée,que par. des , opéralions secondai-
res.' lle nonilirctii prugri'a ont él? réalisés sur
l^s.routi-s d'Arra, à Douai <-t ô Cambrai, ninsi
qu'au nord-ouest ele .Saint-Quentin,- oil no»
allié.-v <e sont . rmi«ue;s eles cirriéri-s jwiiis.'iui-
m>Tjti f<«^*ié<is iwr in AUeiwaod» à C ' esS d'JIaf ;
(titiceurt , où W ? ont. trouiyé un knporlan'.¦ ma-
leélel. ¦

iDu..c6h3 Arançsns, du 1«traln a é'jé gagné dans
_es sccleuc.i <ie llcurt*t»rse. Cerov el Moron*.-P-
liots.

f a r  ¦ oanire, tles Icnlatiwcs enasaiiçs <»nfre
les lignes britanniques ont été éiouf/ées près
lie {Lens ft -Sala*.-Quentin, tandis que, vir- ie
firent -fraciçois. des aliaques CocalcB a'iecnan-lei
échouaient, avec eles pertes sérieuses, duAs la
forêt de -SanilXidjain. dans la région de..Reims
cl près <L\»i_lJérivc.

it'eiklant '-a joumée suiva_n!e, «'accalmie
VétaUil. (L'artillerie, scuie .10 /Jépea^a e.Wieu__co-
nrent, mais C'inlaalevsc ne donna pas.

>i<M adversaires, après . s'être épuisés dans
des oon^re-attaques aiusi slértts ejue sanjfaiv
les, _semblent se résigner, pour le tnoine'nt. « nous
'.ii:"jv_lonner la possesiioa d'une partie, du Che-
min «Cs iDiWH*, 1« }' a, en effet, des limiiès û
tou.« J« sacrifices, .surtout quand osix-ci sont
vaii». Ilr-nonçaiU ainsi à nous disputer des po-
si'.iciis donl l'importance laetkjae œt és-»l.i«te,
l'ennemi ircoonnait imjj tk-àunnc-iit eju 'i*. a 1»>>OUI
d'vce_mom:jie.r .ses «occei. Du tc&e, la manoeu-
vre de ff(p-i de Jlindenînirg n 'a%'ai< pas d'autre
UU.

L'aviation de nos aXiés, fai'ortsce .par le re-
tour- du. Lean lem;K, dépense la piue féconde
actiMtè. En 24 lieures 10 avions aHetnatiAs, el
1 baiçn <JViijvn>-a:-on ent.«Hé abailus, et 12 og»
parrils ont élé conlrainu dV.teizir- Cest là un
font beau travaU.

Milan, 2,1 avril .
De Paris au Sf p o i a  :
D'après, !e Malin , hs AVemanilf auraient

perdu pliiv de 100,000 lioenm.N depui* le coni-
me-ncinciit de l'oûteiisii-i- froncoiritfloniejue.

Milan, US avril.
De raris au Corriere délia Sera :
ta» dit que J 'offcn-iiye.friuieç-aliç'aisc a cotn-

plèlcun'nl déjoué k>. j.laus da . iqarée-lial Hin-
denburg qui. inr 43 elivUioustf.nstiluaiit les ré-

pas été engagées.
Une dépêche sensationnelle

.Milan, 2.1 avril.
L'liai la o reçu de son correspondant ele* Paru

tuie dépêche dont la censure n 'a laissé que le
ti tre : « Le gén<i-a" Nivelle reWé dt* .so-tvie*. >

La guerre sur mer
Paris. 2,1 avril.

(Ilavas.) — Renivc.ijnenncni'i concernant la
giir.-re .sous-marinr : &igagoniouts de patrouil-
leurs français avoc dets sou^-marim, «1 léxxin
10, et en mors 14. Lngngi-ments d'hyilro-aviona
français avec des sous-marins, en février. 6,
en mars 4. KngagwnemU au cancn au cours
dosqui-li des cargo-boa le français ont échappé
aus sous-marins, en février 13, en mars 8.
Engagements au canon au cours desquels de.,
cargo-boa 'a fronçais em; été couses par des
sous-marins, en février 1. en niais 1

La note de l'Espagne â l'Allemagne
Madrid, 2& avril.

(Havas.) — Voici le te_xtc dc la note adressée
par le gouvernement eSpagncC au gouvefncmeni
allermand :

¦Dans sa. noie élu 6 février dernier, ce
réponse au gonvernement impérial, lo gouver-
nement1 elc Sa Majesté, a parlé du devoir impê-
rieua tpii l'obligeait à, sau-vegarder les vies de
scs sujets el à faire en aorte que le cours de
l'existence nationale ne fût pis interrompu pat
llannonce de l'Allemagne d'adopter un nouveau
régime ele guerre sur uoe grande étendue dei
mers européennes. Lc temps écoulé a démontré
mallicureuscment que le gouierocment impé-
rial n'a pas trouvé, dans les scnlimenls d'amitié
epii unissent nos deux pays, les moyens de sa-
tisfaire aux justes réclamations de l'Elspagne,
et ne crut pus que la ferme, correcte et loyak
allitudc di; neutralité que cdQc-el cdservo de-
puis le eléliut elc la guerre i?ût élre un motif dc
considération devant les légitimes exigences du
elroit inie-r_oation.il violé. Les démarches réité-
rées du gouvernement de Sa iMajayié pour obte-
nir des assurances pour le iranc maritime ci dea
garanUcs pour la vie des équipages sc brisérenl
devant la décision inflexible du.'gouverncntenl
impérial! d'employer dans lu guerre de tels prô-
cédea de violence inusités epii, en prétendant
rendre impossible la vie économique dc scs ad-
versaires, mettaient eu danger celle des puis-
sances amies et neutres. Le torpillage, «iins
nvi-i, ces derniens jours, de epid'qucs batc-iux, ct
spécialement du San Fulgencio, qui portait en
Èspagnc'du -diarbon ei'AoglcliT-rc, où . il vcnail
dc conduire eles fruits,avec un sauf-coodujl ailes,
jiiaml , les conditions que le caiiinet de "Berlin
prélen-Jnil imposer , pour -le- retour cn Espopie
des navires nrrélôs dans les porU brilanni-
quçs, cc qui aurait 'iaunnftvlisé une grande ijiar-
lfc de la flotte marchande si lo. gouverncTneml
do Sa Majesté nc les eut pas rac-hetés," la notifi-
cation déj-1 reçue epic notre cewnmerco maritime
avec les pays américains cn guerre averc C'Alle-
magne dc>-rait être soumis à l'aller au même ré-
gime epi! ai-alî Alijà donne lieu en Europe avanl
le 1" février lx ~ae regrr.liabî.-s pertes pour %îe>
tre marino, ot le 'fait"qu 'unie telle cxfcnsion des
r;squcs rendra enente p'.ûs dilïrciln et presque
impossible mitre. \ic économique, tout prouve
ejue les inlehlioiu de l'Allemagne ue s'achemi-

nçnt pas â . retttnnaiire. IKIS droiu - ju>liiiés et
quelle ne TépM^ra^ 'i eixnéxa} etk*„<l«>-r«lt,;*jljl
deroando* d'un paj» qui ne manifesta ayçun
ri.-frdie__is»e"merrt de son amitié enveris e_ile,-ïù a.u»
cune.eléfaillancc dans sa résolution continue do
resler neutre, Iâ; gouvémément impérial , en ,ne
bornant , à affirmer ) \e maintien do sa dé̂ sioni
pour la dére-nse ele sa «c, nc 'doit pa.s s'étottftrt
que, ipour la mGme xai-jon, liKspagn* doive ap»
puyes- sur son droit de défendre la sienne L«
gonrenuTuent de Sa Hajeîié, malgré le relsnlla!
iieigatif dej noies antérieures, veut encore eispé-
r.r que k- gouvernement af.>aiand saura ap-
précier asvc sérénité celle note et.que se-.s tK-l̂ i
seront Inspirés eléso/mait par îe resjxct ete-la
vie de nos marins et. la sûrelé ele nos bateaax,
qui tonl un commerce inelispensible pour
l'existence . économique de l'Espagne.

Lt discours tte M. L!oyd-Gesr£»
Londres. S4 avril.

(Ilavas.) — M. Llo>-dXJeorge a pronone^
bier . au Guildbai?.- un discerurs , très, appiaudi.
l'a riant netfaneneir! de la menace sous:ma-
dm-, if a dit : < l̂ s .Cleanatuls n'ont pas, saisi,
toule l'imporlaïK-e de cette nouvelle arme ai»
débat de son emploi et, ù i'œde de. 6eur .'sys-
tème impite*}-rfUe, ils e»i coule de namb'rcïit .
bâtiments -seins distinction. Jlais ils ont au»».,
Bnien» l'Aménejue auï côlés ele . l'AngieUsste,.
compensant ainsi Jes portes, e". bien nu de]^..

1. Le proUMsn»' sous-marin scia d'u-Sieuni
résolu l'anime tous les aulre- irrob!éme>s do
ITiumqpile. »

Las Allemands en Palogna
l'arsoi'i'e. 26 avril.'

(Wol f f . )  — Le généra;', major comle Sîiipty.
rlJ, acluelkment commandant eles Mgieaao po-
ionaiscs, ai été nonsmé geniverneur générai- 4
LubUn, en rcmplacemein du feSd-zeugmeister
Kuk. . '- - ."

Ltî Américains d'Autriche
, Vie tint. SS avril.

(R. C. Y.) — La Correspondance Wilhelm
annonce que lous les Américains sans dS-itenc-
l '.ou ele sex« era el'égft' qui veulent quitter la
Monarchie-peuvent partir pour la Sniw <laM
le délai 1I0 quatr». semaine» depuis !a_ rupture
dti^ relations el̂ ploma'Jques, soit :iiî. 0. ovfil.

iApré>s ce délai, ea-ux qui v seront, raslés nu
pcjqjremt, pTu? qu'.ll*- le*. lerrMt&re aulriejiien.

i^w AmùicaiiH restés daa- h ̂ Mon^irciUe . ne
snront ni biternés, ni in-iuiétés, pour autant
que lentr altitude. ACCB cuuaMile.

But ie frent russe
Milan, SS avril.

De Lonelres au Corriere délia Sera :
Scion le journal ru.vsc Russki InvaUd ,- les

forces au-.tro-al.c__nair.ies sur V.. front russe se-
raient de 150 à tôj dhrhnoiis d'infanterie,, dotal
85 ù 90 divisions allemandes. 55 divi-don autri-
cbienm' et une epiinzaino de divis'cais bulgares
ou turques.

Un pas en arriéra
Milan, ÛS avriL

L'"Agence Stefani annonce que son : informa-
tion it'ii.-y a quelques jours sur des, opérations
financières entre l'Ilalie et : - !¦:¦. ..:• ¦ '. . ' .. - «iasi
qu'avec le reste des Alfrés , ne concccde pas aveu
Jsi rén'itié.

Démission du cabinet grec
Athènes. 28 avril.

(S . T. t.) —'¦ Ut*, nouvelle erise ¦miaisMrieâe
s'e-̂  preiduitc. Le ejicf du cabinet, M. Laao-
bros, a remis sa elémlsàon au.roi.

L'ambus^ndcur d'AngUrtcjrc a . tu ua. lettg
euî-Teiieii ai-ec lo monarque au sujet des grin&»-
des AHiés contre ta Grèce. .

3xi bruit court ejue les Etats ete l'Eirt«jto se
sont mis d'accord sur la conduite n teair 4
l'égard dc la Grèce et que d'imporranti (*&*•
ments sont imminents.

La « Petit Parlement »
Rome, 2S ourfi'.

Ilicr, vendredi, s'est réunie, au -Pj_lais du Par-
lement, sons la preisideneicde M. Luuatti, la sec-
tion italienne du parlement ek» Alliés. On y u
pris des dispositions en vue d'un voyage à Baris,
où aurait lieu, sous la présielence du prince
Prosper Colonna. sjudic ele Rome, une-réunion
des dfie^guéi italiens, française et anglais.

Une lettre du cardinal Mercier an Papa
«Vffem, 23 aor({.

Le oonespcaidant du Vatican du Corriere
délia Sera annonce epic *.e Pape a rcç,a du cpx-
dinal Mercier une lellre pascale, dans iaejueili:
tç eareivnal exçrirno au Saint-Siège sa y:-.., ¦¦.".,.:c
reconnaissance .pour Ces ollorli faits- auprès du
Bemveriwxncnl de Berlin tm vue .d» fairo .cesser
les déportations de Belges. 1 uportatloija qnf
wis fin au mincu do lévrier.

Le tremblement de terre d'Italie
Florence, 25 avril.

Au cours du trcmblrnicnl àe, lerre de jeudi
malin (voir Faits divers), il v a  eu 16 morts
et 21 -blessés!

| SUISSE
La caisse d'épargne uranafie

Allorf. US avril.
1.0 j*ocès de. (a. cïifsip d'épargne s'ouvrira

ie 14. mai devant la nmr errimUicilé, -I-o IiVtUSfl
du dossier durera preJniKcrnsnt uno- truiUtna
de jours. Lès pr.-rmicK eWials sont llx^s ai»
M nui, pour liquider touîo unc 'sArie 'de qiits-
tienvj furéliminaixcs sotitavéai jaç les déQsa-
scurs.
Collision entre una motocycleti« et une auto

lieflal , 2S çorll.
Lu nuit dernière , le moloçwciîsîa. Zurchor, dû.

la compagnie «Je cycliste 6, s'est jeté- centre! w«
camion aulomobile et a reçu,des lilo>isur«&, qoi
mettent sa «ie en danger. Iï a élé iwisporté '¦
IliCenital de- Litstal.



Lm (amlUea ! V-; on . dit da La
Plaee, k Ajoutai, fônl part i
tous bart parent*, amia et ean-
aaiiaan&e» de la perte eraeila
qu'elle» Tbnnect d éprosver en
la ptnonaa dt

Monsieur Julien MBHfli
lear très chtalpotn, père , frère
ei co:. -;,- .. enlevé * leur afltetlon
t e l l  avili, a î'ige d» » aw,
i-.j_-r. _i aae longue et pénible ma-
ladie, ebrélienm-taent (apportée,
mool dé tous le» secoor» de la
reUgioa.
. L eoterrement aura lie* i Ar-

. -.'.-.¦.. _ ¦:', . te ',•:. . -:,: 30 -vril, k % b.
I!J itiù.

Cet avit tient lie* it lettre d»
taiwrnart.

R. I. P

Lea tamlua» Cbsuji et Hass-
Itr font part é leur * paient*,
amta et eocnalasaneea de la mort
da lear tié» obère mère et parea'-a

lUDUCX

HariftGHEEDmSSLER
df cédée t S agsedani, ie 17 arril.

L'enterrement un liea t
OorpaUin. te SO avril, k 9 h.
da matin-

Ce- aida tient liea de lettr* ie
faire parf. «•"

R. I. P.

La UmlUe Berdor, k Loaty, al
les lamilles parents» at aînées,
remereieût bien slooéremect tau-
taa tet f-rson .-..• --. e]oi I«nr onl
témoigné dt la sympathie , .
l'oeeaiiem da grand deoil <i*i
vient de Iea frappe*.

MÉNAGÈRES
Il Importa

ds btea considérer
qu ' an pau da moia déji

vona avea paye la
Cuiaour

économiqua¦ ' - - * Tanaur

JAZ
uniquement par l'économie
réalisé* sur le combustible.
Voaa voaa assurez aimi QO nin
].. OOT l' .v.- .:..;: en '.- :.- S : '. ir.i , 'yc '.-.r,
cela , de nombrtsz taire» a-ranu-
gta aosa te rapport simplicité,
pratique et propreté .

Ruminiez prospictas
V r a i e  D. HOKNKBJ.T,

'Bp ictrU-Mtrearit, '
_Trîkuisi B

rut Grimoua, K* 2. !

Failli liteimi
honnête, eat «amaaftea, poai
exploiter, k moitié Irait*, ont
bonne terme de 15 hectare».

Ko:ira : 41, Uégevsn*, Be-
¦u î*»», Carte aax. Xlll

OU I)£I151)E

¦ane jeune fllle
taebtnt faire tu peu U onisin*.
Oscastoo d'ald»r aa ealè.

Oflraa aoaa P1161 F a Pu'H-
citit S. A., RHbparg. isso

JEUNE FILLE
oatboliçne, 10 aa#, rtcammto-
dabla ion tona rapporta, araal
passé Ooe année dara famille
allemands commo aida da mé-
nage et ponr «niants , liniili
>-Lai-« saalcgoe. Uagta selon
entente. -— S'adr. i H. Io Car*
4e CoarteUiin* f J t r »  hfir.cn!.

Oa ileaud», pour toot dt
«aiit . tu riibcit-i

FILLE
sachant faire la enisine.

S'adres. k l'Hôtel «B Cerl,
kadtveléElcr.  ïtî«

A VENDRE
doccasion. I pUus«, k cboldi
aar t et i appareil «a eutf-
Saaae poar **»••, toot mot,
le taat a na prix t»** bn».

B'adraaasr k «»• Eaa*ae
Chat lou,  député , k Bons-er.!.

Venie d'immeubles
A T t a i r e  de grd k grd, k

Noréai, maiaon d'habitation,
grange, «carie, remise, verger
Oa 15 arbre* (raillera «t envi.- ,, a
2 poaea 'de bon terrain aiMoani.

B'»dreas« i K. cu i'rïOK,
/acteur, k Koniont. 221S

U BOQCàillê - 
 ̂

.
tarins \mf T-

: Cwtnli &zk*«sà~
Louv» 7 IA USASSE Louvt 7
aebite Iea chevaux poor abattra
et ceci abattna d' ari^enee. .Paie
baut p.-ij co aptaijt,

HHIIOD àia laa r*»endaa*
raa penjf lo travail. En cd»

aeeident, aardea prompt et
cornet. — Télépliont 15.XS.

PRÏX OU GAZ
pour la ville de Fribourg

En raison d* ia pénurie et du renchérissement de la
bouille, l'administration de l'Usine à (82 da la ville da
Fr ibou rg  se «oit dans la nécessité de faire connaîtra
ca qui suit :

t° Par déclsten du Ganstil communal, I» prix du saz
estfl*é i. 35 centimes lin't jtaroi da V* mal.

2* La réduction de la consommation est maintenu» el
renforcés.

3. Us «bannes qu) sont dans l'impossibilité d'utiliser
on autre moyen d» cuisson sont invités à s'annoncer
J «qu 'as 10 mal, auprès da la Direction de l'Usine.

LA DIRECTION.

Demandez notre catalogue
• gratuit. -.

Maison de chaussures m
ROD. HIRT & FILS

LENZBOURG

W En votre propr» intdrdt, voua ^
achttaz au plut tôt da la chausaura,

laa Prix da matière* augmentent toujoura.

Concierge demandé
-.."Huaiilr* l>aler, k Vrlboarj. demande on bon conchrge

:'¦-,:xr.i.~,\ ie; <1 c» laogaes aioti qua U cbaoHtge oentral. C»Iib«-
taire préféré. iUlalre initial : 50 k £0 lr. pu- mata , noarrltara et
lofaataet, H t j t »  2118

r--< latcrlptloail tout re- .u' j  par te Gommittloa de l'Hoipfco.
Vakataalr ao ae »eA*eater perooBarllrmv»».

Livraison âe bétail à Farmée
Las livraisons aaront lieu rendredi 4 mal proebain. i

8 U. du matia , 4 l*la»fkr»> » -à 10 h., à AHerawj i : ô midi,
& I n n l  s Ô 2 h., n Friltotirer.

§rodme de §aint-§all
frauda et noaTeaoz choix do broderie* eo toaa genre*. Robe*,
aie* el Uageri* poar dasua el entant*. Banc aa marebi aaaaadtl
(alra. 'P18MF 1WU
ia reeomcuodt. K» r.atllt- DAGUET,

I h i ù t r e .  rut det Bouchert , l t t .

MONTRES -BRACELE1S iMNOVATiOK
Vanta diracta da f a b r i c a n t  au aonaammataur
,. 6 aua <_U giu-antl*.
r* ^irr*P&~&*. r f .  t icol» .i; crédit.

5*0 M8> WSkl. ^7 
8 JOUI. * iMMl.

.' . .... '.'. ^B l!KAt'EI.ET CHR

JE 1 ?**teSSrffi "îS--"-
^g 

SB 
kSKBjftaÏT.S. ?i.?î,l):ôîi . '.';.

/,ïi« j ' l r "';. ffillfl <»ietr« sjrttémt a* »*ni«

\ ' • - - • ';-\'-V - - "" '¦"» 0» 12.000 monlr»» ¦!"-

€ M '̂'S?^'uw»n«»r8^*
•Cl'tyî'C ' ' ! « . _.. - ¦:¦. -, . .r r , . : . ' ir.Vt IX

ttX- llSÊa aaaW <? Irun. _ -.;• ¦ ;¦ •, ..-•.- ,- - - • • .
*V t;_v 3gr -?" lauiiHa. 6uai AMI l.l*t '¦•¦

f r  âaaa% WaaW c_r Unr», r*»eîl.'«1 hijoul*ri«.
H. »0*J Miqueil tnomAajjOrtuil.

A. MATTHEY JAQUET , Fïbriqiie Inntrralion , U ChaunJe-Fonds
ta ,.,mHn da (nn «• B.Utf T*alaara tell.* :.--.,!. . ,. .r t . •

ci-.r-. in  Incomparable an Montrât-Braoelets da Damea. I

Oamers mineurs, tranehears et mftnœa>
es sont engagés immédiatement à la
irrière du Bévaret, iwt la Trême. Travail
ur la saison. — S'y adresser.
Sg|ggggBBHHBÉl0HSH __ntfH&

BU CAS 1PW BffiCft^ I
adnatez-vtma aex

Pompes funèbres générales I
HÊSsenj nnlIer , GsDton, Ctifirallu (S. 1) I

Béat CORBOUD , rsprésenfati»
. Frlboarg-

Sfagaatn at bureaux : ru» da Lauaanna, tt F,"̂:-r- ¦ !t-.-i iHetalt ta Qraai «kats tc> fil
CERCUEILS COURONNE» M

TélépSiaan
Siège social : LAUSANNE J

SOUMISSION
i Bceiél* in Moulin agricole de farvagny met en toumiaiiôi,
' Irr - pèrloèt ét g ne-,  s . t» rcmiï ¦ ¦' .•.' r!.-1  zc.cr- - i i t i r -An ?¦- ¦ blé,.. «ï ., de la jata da Fnboarg ao mwuliiu
treuer tel offre» arec prix an teciétaire tf. jra llaa. •> iii aa
ai. P1131K îH3-5i»

LE OOOITÊ.

CALOEIEf
CHAUFFAGE 0ENTEAL I

FBJDBOUBB, Grand'Fontaine, 24 A î
TÉLÉPHONE 1,44 ?

Nb4H»i»»»<»»»e»»»e<i» o asessee

IIBn^a»«w«w_«BMi»aaif^»y»̂ ^ . , - .-c.t&mœmTPfmmat&Eaiimamm

Auto de tourisme
A VENDRE

I Rochet>Sclinclder 18/24 fin 1913. — 95/140. 4 pinces , 2 s t rapon t ins .
Excellent * {rimpau», marchi silencitusf.

Ecrire  MUS D2294X, A PUBLICITAS S. A., Gentrt. 2220
4__H_K_____fl_B_D___K_a_______P____B'_l_-_HI_________K3H____K

iidBBoMt v. paamiBàz
Pédicure ei Maakure

Reçoit:
t̂ilSOS WttW'D, BVT.IX
Traitement de toutes let aftr

tiuBu «M rie*», •¦*lea la
eaenéts «ara, eto.

Se rend i domlailo.
Téléphone 1C8,
A Cud tel-Saint-Dm ta t U

premier tamedi ds chaque moia,
toréa midi. & V U c l - l - , : . - ¦¦ V i l l e .

Dimanchs S9 avril
PURC DKS SPORTS

Routa da la Gfdn*

VUIII MATCH
de football

ÏODBfi BOIS usais
Champ ion âuitts centrait

courus
STELLA I

trix du places habituel*

Le meilleur

Dêpaiiî (la piiutempï
mt celai (ait aves les

H E R B E S  F R A I C H E S
sans produits chimiques

Contre IA» uultdieade la peaa,
booton» , dêmangeaUont, foroa-
ele*. dartre», elo.

Ne tvièéf. <jne juqVa» IS mai.
Put d'an litre, «effitent paa»

c.-i- core, 4 tr. BO
Dépôt ; «raairfe Pharttta-

cts «entrai-, Beartkatabl
dt Gaatrau, n ibunr*.  Tèli-
pho.it 91. ÎÎ10-541

iàk-ki-Eài
0rALii8).nti«iœ. ;

Réooverfsre de ia taiioo : H
JC i- .u.3.

Eaa tbeimtle 51*
Bhamatismet

CEEaffl DE FER Électrip» H

C'eat aealement uxtrer.itl a
et Jr.n*l S tant ,  de 9 1 6 fa., i
'. i i  -'r. ': do bloa d'Or, ii ï r 'r ,:-.• ¦:¦ ,
qu'on aotiitera aax ;_ l i j  ) .. -,i.
pria -

DENTIERS
et dent» artificielle», neuf» on
otage» , aicsi qa 'argeal, 07 ot
pUone. 5ÎI3-SS8

Le repr#»entaàt de la maison
D. atclalaar, «a Zariek,
teoeteur et toodear totoiUd.

PST A LOUEB
pour le »5 jaillet , dana rilla, i
Oambaoh , Jatl petit appar-
tement , tur Jtrd 'O , eempoei de
3 ckambrea, caillas et d4p-n-
dtllMf . Prix if. '-i.' -r-' . lt](

S'ad. lM.DeraIa, arc'iil>ef».

Occasion exceptionnelle et incomparable
Vu lfi» interdiction» officielles d'imporlation des principaux articlei d'horlogerie saiut

i r é i r a r - ' :;»! ' , js rends mon stock important de

Montres actualités, flontres-bracdfls eaîr, Hontres-réveils àe poche
à des prix exceptionnellement avantageux mal gré des hausses considérables. Toutes mes
montres sont garanties de fabrication saisse et aceoinpagnées d'un bulletin de garantie
pour 3 ans. — Oecaalon unique et trèa a-vanlageitae pour revendeur». ' ' .

Montres actualité * pour bommes : Marécbal Joffre , La Revanche, Soi Albert I"
' Boite métal , imitation vieil' argent , élégante et tolide, monvement anore

ES '  

110. Qotlité II , suis teenndea lr. B.SA
Qoalité I, aveo secondes l r -  VJ50

S' I6d. Hau'e preeielor , 15 rubi», awc seeondea,
deeoiartuliqua Wt, 17.BO

S'1117. Ihaiafr ie ie lOD , 15 relùa, avso seconde»,
lorta boite argent arti»t»nnô . Vr. S7.80

Montres-Bracelets enir arec Terre garanti incassable
W« Bl. Boite métal , mouvement cylindre aolftnd l'r. 9JSQ
»• 25t. Boite nickel , monv. anore trè» «oigne, ISroWi i'r. 14JJO
M* 38. Boite argent, excellent moav. anore , > Fr. 1S.50

Montres-Réreils de pocfce soles et durables
K* l'.i7. Boite métal oa acier , moav. ancre empierré Fr. 1B.SO
H* 13S. Botte métal vieil argent , moavement ancre

empiarri Fr. i*.5o
Sur demande, toute* ces montrée peuvent être

livrées avec cadran radium visible la nuit.
K -rirr m n ?» + «+-» r»-r>o • Fr. a.no ponr chiffre» .et alanilles radiam
** Uy lUOXl IHi MUUH . Fr, 1.75 p 0Or pointa »t aiguillta radiam

Envoi contre remboursement. — Echange admis ,-:; ' . .
CATALOGUE il lustre-  tu mostrn, cïsiaes, bijouterie , rigoliteiri, réveils , nr demande gratis & franco

C.Wolter-Mœri aJÏÏJS, La Chaux-de-Fonds

F. BOPP
tapissier - décorattmT

Rie di Tir, 8, ri i l l ioUlUi
ToBjoara eo magasin

Prêts à livrer
Chambrea à couohtf.
Boia d« lit j .
Literie.
Lita d'entanU.
BnffeU doubles.
Chiffonnièrea.
Lavabos.
Bonheurs da jour.
Crédences.
Commodes plates.
Commodes à secrétaires.
Tablw pour malades.
Tables ronde» el carrées.
Tables de nuit.
Chaises, divera mudtU».
Pliants.
Divans et oanapés.
Fauteuils.
ftie-Dieu.
Meubles pour vestibules .
Etagères.
Ira veilleuses.
Glaces et taïbteaux.
Baguettes p r encadrements
Détentes de lits.
Devant» de lavabos.
Linoléums.
Papiers peints.
Stores, ndeaor.

Fournitures
pour meubles et literie
Crin», laine, Uch», coulil»

mi-fil, etc.. etc. 2063

YEHTE iO COMPTAHT
ET i DES PRIX AVAITAGEUZ

Visitez mes magasins
. avant d'acheter

Ferblanterie
Couverture

A KEMETTRE
pour cause de départ , bon atelier
de tarblacterle-coovertare et ap-
pareillage, bien achalandé.

M. BOULAT, Milite ,
Lauianne.

Armes A feu Qj *T̂ Tr .
K t o b e r t  da «Hà

poche, 8 mm. vi/ Î̂A
Crc. l . l i . ¦. : ¦>. : . :. . «»
Grand, dtp. Fr. r,.r,,)_ . Revolver
6 coupa, 7 mm. dep. Fr. »-BO,
à 9 mm. Fr. Iï.—. Pistolets,
Fr. S.SO. Revolver à percuaffion
centrale ponr cartouche» T mm.
Kr. t i . —, & 9 mm. Pr. Wr—,
Brow réduit. Hammerle*» cal.
635 Fr. 35.—, eal. 7.85' Fr.
BO,-. Smiih VVeluon cal. MO]
Kr. I» cal. 380 Kr. »2—.
Vz:: '! de chivue i, ï conps. dep.
Fr. tir.—. Munitions. Catalogue
gratis. Réparationa.
Louia IICHT, lahr, l'irurat.

la Isnlsditt fifeôig' /.i'.i
de pj p ijn

BEAUREQARD, «

demande an apprenti
OO CNE

appi !fi QtJ3 Ùô COMlèM
6'y prisent»; tout tt» sult»v

ON DEMANDE

m M il
uchtnt coudre, tlla aiderait 4
fa lae lea chambres. 2196

Offrea sons chiffres P 976 U t
Pukii'cifas S- A„ Bienne.

JEUNE HOMME
robuste , honnête et Intelligent,
«¦s tteaammi* ponr tom da
aaite eomme

domestique magasinier
poor ans malaon da commerce
de la plaoe. 2209

S'adowie? «ons P1 US K a Pu-
blicitas S. A . Prtbovra

1 « ps
robostes , igét de 21 et 2S ŝ n« ,
eiempta da aervioa isiiilaire ,
«t witiidiil f.liife coBic-.s da*
me'tit]uea de sanipsgee.

•' '?.-i:t.'. -.-i aoua r r ' .'c Y k
Publicitas S A.. Prtbourjj

OH DKVAHDK , posa le
mulo. de Ta.d,

DD bornne âe toott Goifianu
pour traire et s ligne' 'O S  U va.
ohe«. Bons gages. Entrée com-
mencement oe mal. ¦ -

B'adresser S H. -r-. -, .-.:...i'.cn  ' ,
»neien député , Aliéna a.-l)»a-
-,t>r..:y. Pt tSJ P Î2t7

8*.-85 Remède diététique
«¦̂  (ortlfianl , recona-tn-
jjB. M dé «péciâlemant oon

BjRgJa[ ITK I épuisement rt U
K»niH fa ib lesse  des ner f s .

f r x x  . 1 fr. 50 et 8 fr. Dans
lont6i laa pbarmaoiea. SS6

{Voua sarloaa •«beteinrs
d'occasion da 1000 k 1500 m. da

rails Decamrilk
éeartament 60 cm. , ainsi ijae

20 WAGONNETS
Adrets<r offres avec prix , t la

> f trwfétlat  > , Fabri que dt
meublei, Balle (Fribontg).

La Boacberia f̂ a*.GbeTaline j2§S*,
PIOODX, Lamaime

— Téléphone N" 35.05 —
Tcrli'..: les r. ' - , -.s M i ia .. ¦.; : i Hb r.a
lea plna élevées, on cens abanaa
Dir unité d'accident. 8T9I

Traitement de tontes les maladies chrociqui
par les plantes, d'après les ormes

Tnberouloae. — Cancer. — Ithnmstiame. — AJbnmine. — da^ i
— Gastrite*. — Ulcères. — Plaies ehronluoes. — Maladie» 4,
peau. — Maladies des femmes, ate.

Consultations « FRIBOURQ, i l'Hôtel duFauco]
mercredi 2 mal. depule 10 h. ila nutln ;
i BULLE, à l ' I Io te l  de l'Union, Jcod!

n'.ul , Ct?uU 9 h. tlu malin, pu M. Rob*st ODtE
nédecln epict&lht», de retour du strwice militaire .

Apporter les eaux da matin. 2199-553

COURS DE LANGUES
D* nouveaux crari d'anglais, allemand, italien , tràoçala et en

gool seront donné» prochainement. Prix modérée. lten»eign«o;.
el inscrintlona : Jasttsus «Kt-lila, rua du Tempts , 15. v

Renseignrmentn eommeniao
pir bnlletin et abonnemeoi . — n«n«aa cccamrrclul»- •( »t-
colo K. CLOBT * «•-•. a rrlbaurc P t tUKtU

Vente de bétail et chédail'
Ponr oanae da cessation de bail, par »nltJ de déoé», le tnteor 1

SOlanU de (ea rrunçol» < 0 < l t > n i l, i •-•lîul», vrit Ce]
vendra anx eoohère» pnbliqnes libres , le j euAl  IU suai, d e s '.
du nts (in .'

Bttall s 2 juments (chevaux de réierve), 12 vsolies, dant la plipu
soat f.-ai h -s  ¦ri'. ,' c-.. on repartante' , 2 géniaaea de 2 au», S uni
2 basais ds 16 mois, t v e a u x , 4 cochona de lait, i bon chien da gi»
tt de» poolea.

Cliédcll i ^ ebara à pont avoo cadrr , 1 rhar i pnrin ave' fé
1 voiinre à lessoru , 2 ebars i res*ort< aveocadrn . pour . m: •( ¦-
I faoehen'e , I ronlean <-n fer , I chtnaqn-t , 1-rhume Braïail '
I battoir, 3 herset a oh>nips<-t t i prairies, t ba<ieuae avea niiUg!
I moulin S vanner , bamaia de ebevana et de v»ehri-, olecbes , k>cbt
paille, nslensilrs ponr traire el de laiterie, i oharieite S : ronei .tmn
tonneaux i distiller , outils de bûcheron», nn g-acd i on bie d'csli ¦-
losimmenH aiatnlres, baluri de cnlein" , pln»rn a li« , oomimils
bnff-t», table», aièiçes, i-hais-», horloges ei autr s o j-> e, ainti qa 'o
pen de cèréalea « "mu- , davi.ipe et de pommia da terre-

Le bétail aéra mis en vente dit i h. après midi.
2501 Le tut.-ur : Je»n JCXCO.

WT- Adressezi-vous dtrccteiuent au (abricaut 1

- MONTRES „ MUSETTE "
5 ans de garantie - 4-8 mois de crédit - 8 jours à l'esu
, m j ^SSr^ N» 300. Ancre U rubis , torte boi
Ulajilibte Af* ?*̂  nickel blanc pur Tr. a.y.
EléqanU ji iSSSà M N» S08. Forte boîte arg. «CO/OOu c«

^<2ïâi*  ̂ trfili , ancro 15 rnbis ri- »»..
^Ç" N" 2M -- * Chronomètre Musette. ,

^
*" —~^ 

qualité eaiantls io au
/
¦̂ S**ftTri^ ĴV Riisli à la seconde. .

/ s^r ' âO ' ^rt^r%. Ancre 15 rubis, tri» for.
/&.* j j  " { '-̂ P\ bi>ha argent-e0O/0H0«i

/ £: iO ' 2 'M A TERM E :
!iil ;9 -̂©-̂  S "III *MBf'e ? fr* ?M m** 5!

'i«l- ^->>^^~
~~*~^*~̂ W/ ¦ Conplul 10 

% d'tscDfii
W»- y  f i  i  ̂ 4- '- 'M Oemanâea gratis
«*K- ' ri k l-' -J/W •* franoo le catalosaV
^:' ' ̂ DV \2ÊBF Illustré des

&̂î£kSSà  ̂
Montres «¦ Musettsi

^^^^^^^  ̂ aux tsuls fabricants i

60Y-B0BEBT AC^ ftJrtew tutttt, U C&tui-de hé
Maison suisse fondée en 1871 '- Bas dn l»eofca 71

Amenblement - Literie - Tionsseaoi complets I
Th. 8TH L1 B !

rue du Pire Girerd , 10, rit-i-m il l'Orphelinat, FRIBODEil
Kflflïfl directe aux prix de f abrication ! I

sans intermédiaires J
Oharobreii à coucher en noyer depuis Fr. S30, 390, lib , S)'.M

700, elc Franco daaa tonna les gares du destiuaiaire» iM
oanton de Kri'.oorp. flH

|ST 33eixui_a<l».B 1» oatatlogTi» Ulnetr* *%m (H

Ite dfniBSÉla teltf ll
Cave de l 'Hôp i t a l  des Bourgeois de la ville de Frlbsurij

J.uadl SO axrttU dit 1 h. 30 de l'aprii-midi

îlé&iguation des vases
CALAMIN 1916

'&§« K« 1 693 litres \ Vste K« 4 1115 M
> > S 600 » ¦ » 28 890 i
> » 8 60* » i

BIEX 1916
Vase S* 15 2985 litres i. miser par 600 litrs»

> . 29 HSI »
> > 30 1523 >
» > Ôt 1181 »
. . 82 1270, »

Fribourg, le lb avril 1917. * ? 2081F S1U
L'administrateur det vignet tt domainti

. H. HOCCiKU.

Chaussures Maderaes S. Â.
J. MABTY , gérant

FRIBOURG
26, tw de Romont. - Téléphono 58Ô !

Avant de f a i r e  votre commande j
demandez notre nouveau
CATALOGUE I

GRATUIT
i Mttgri U haut», ne» avantages tont incontesUbUs. ;

I I i i «i i I I  ¦¦.¦ m » '


